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L’HON. M. BAXTER 
SOUSCRIT AU 
NOUVEL HOPITAL

LES NOUVELLES 
LICENSES D’AUTO

IL SE NOIE ENELLE SE REMET 
DE SA BLESSURE TRES MALADE !PATINANT

‘4
і-

Celles de l928 soi® bonnes jusqu’à 
la finale février 1929.

Une fillette de Fort Kent qui 
vait eu la tête transpercée d’

Un jeune garçon du Lac-Baker 
s'est noyé vendredi dernier en 
s’antusant sur le lac.A CLAIR balte, se remet assez bien. PETITES NOOTB1ES 

D’UN PEU PARTOUT
’ Llion. M. D. A. Stewart a an-

Clair, N.-B., (D.N.C.)—rGrâce noncé cette semaine que les licen- 
à la générosité constante de plu- ces d'autos de 1928 sont bonnes 
sieurs bonnes personnes, l’hôpital jusqu’au dernier jour de février 
de la Croix-Rouge a pu ouvrir prochain. A cette date les autos 
ses portes et commencer son tra- circulant sur les routes devront 
veil efficace .parmi notre popula- avoir les nbuvelles licenses, 
tion. Les plaques de 1929 seront de

couleur bleue ciel avec chiffres 
et lettres en blanc, même combi­
naison que - ta licence 1928 du 
New-Jersey.

Voici les couleurs des licenses 
des autres provinces, pour 1929: 
Québec, blanc sur noir; Nouvel­
le-Ecosse, blanc sur rouge ; Ile- 
du-PlÜnce-Edouard, orange sur 

noir ; Ontario, noir sur gris pâle; 
Manitoba, blanc sur vert foncé ; 
Alberta, bleu royal sur jaune o- 
range ; Colombie Anglaise, vert 
sur jaune crème.

§ü
Winnie Oijellet, fillette de qua- Veridredi dernier une tragédie 

tre ans de M'. et Mme Henri Quel qui causa beaucoup d’émoi s’est 
let de Fort Kent, se remet assez déroutée au Lac-Baker. Camille 
bien de l’accident qui lui est ar- Soucy, fils adoptif de M. Firmin 
rivé il y a quelques semaines, a- Pelletier s’est noyé en s'amusant 
lors qu’une balle de fusil lui tra- à patlper sur le lac. L’endroit où 
versa la cervelle, entrant au des- il disparut sous la glace étant é-

loigné du rivetge, on ne put lui 
porter secours en temps. La petit- 
te victime avait rendu le dernier 
soupir lorsqu’on le repêcha. L’en 

son fant venait d’assister à la sainte 
messq. ■ '

La sépulture eut lieu dimanche 
après-midi à laquelle assistèrent 
de nombreux parents et amis. eL 
défunt était âgé de 13 ans.

Les porteurs étaient : Edgar 
Martin, François Nadeau, Claude 
Bélanger, Iréné Nadeau; Ulric 
Bélanger portait la croix.

A cette famille si ph"°l°n<lé- 
ment affligée, “Le Madawaska” 
offre ses plus sincères sympa­
thies.

EN RECONNAISSANCE
St-Jean, N.-B, 29.—LTion. W. 

F. Roberts, eX-ministre de la 
Santé Publique au Nouveau- 
Brunswick, et le premier à rem­
plir pareilles fonctions dans l’Em­
pire, a eu hier l’honneur de voir 
son portrait placé par les mem­
bres du St. John Women’s Insti­
tute dans les bureaux de la Santé 
publique. On attribue aux lois 
que M. Roberts fit voter par .a 
Chambre du Nouveau-Brunswick 
la décroissance de la mortalité 
dans cette province.

DECEDE
Moncton. N.-B., 27.—M. Frank 

A. McCully, avocat, est mort su­
bitement hier matin. C’était un 
avocat de grande distinction et il 
pratiquait le droit depuis 1887. П 
fut autrefois l’associé du Sénateur 
Pascal Poirier, de Shédiac. Il sié­
gea au conseil de ville pendant 
plusieurs années.

ARBRES DE NOEL ОЦ
NOUVEAU-BRUNSWICK

Fnédéricton, 27.—Les expédi­
tions d arbres de Noel du Nou­
veau-Brunswick aui'ftats-Unis, 
commencées en certains (tas de­
puis le vingt novembre, Üttent 
maintenant leur plein. Deux cents 

wagons seront transportés du 
Nouveau-Bruswick aux fltahdS 
•entres de l’autre côté de la ïrod- 
tière.

K

Le Dr. P. C. Laporte donnera 
gratuitement, une fois la semaine, 
une clinique4 pour les enfants â- 
gés de moins de cinq ans, dont les 
parents sont membres de la Croix- 
Rouge. Il désire demander bien­
tôt au Département de la Santé 
de lui fournir le sérum nécessai­
re pour prévenir la diphtérie. Soi­
gner les malades est une bonne 
chose, mais prévenir la maladie 
est beaucoup mieux.

, Tous les efforts seront faits 
pour diminuer la mortalité infan­
tile et rien ne sera épargné pour 
faire l’éducation des mères qui 
se présenteront aux cliniques.

Voici la liste des donateurs 
pour l’organisation de l’hôpital,

.--jusqu’à date:
M. Archibald Fraser, $100.00;
Llion. J. B. M. Baxter, $25.00;
L’abbé Eugjjpe Michaud, Clair, 

une chambre privée ; L’abbé J. T.
Lambert, St-François, une cham­
bre privée. L’abbé M. Richard,
Lac-Baker, une chambre* privée.
L’abbé' W. Lagacé, Baker-Brook 
une chambre privée. Un ami de 
la Croix-Rouge, une chambre pri­
vée. Dr. P. C. Laporte, la salle 
d’opération. Le don de M. Fraser 
a été attribué à l’ameublement 
d’une salle semi-privée pour hom 
mes et portera lé nom de son gé­
néreux donateur : Salle Fraser.

La <Se 5.
16 articles de
Nadeau, Baker-Brook, une paire 
de couvertes de laine. M. D. J.
Long, un confortable. Riougier 

Frères, Montréal, une ’ caisse de 
remèdes importés. J. E. Liver- 
nois, Québec, bandages assortis.
Alphonse Racine, Québec, $5.00;
Mme Willie Michaud, 1 lb beur- tie. 
ге, У douz. d’oeufs, crème, con­
serves, savon. Mme Irène Levçs- 
que, Clair, un lit et chiffonnier.
M. J. Labrecque, Québec, $2.00.
M. Emile Albert, St-Hilaire, $5. ___________
Prof. Lee Long, Caribou. Me., j ц assemblée générale spécia-

Mm<Lu?°T le de Fraser Companies a été te- 
Nadeau Clair, Ух douz. boitesde mardi à Edmundston, N.-B. . .. . , „
conserves. Gauvreau & Beaudry, , e a*™*Jaa deux camstres de 5 gallons. La
Québec, 1 douz. grandes scrviet- acïionnaires à cett assemblée boisson a été transportée dans les

H', !™,. 7entrepôts du service du Revenue 
lautonsation d augmenter le ca- à Ed^undston.
pital de la compagnie de 500,000 
actions ordinaires sans nominal.
Ils ont demandé aussi la permis­
sion démettre du stock à leur 
discrétion et de fixer les condi­
tions d’émission du stock ordi­
naire. Lorsque les détenteurs de 
débentures auront pris avantage 
du droit qu’isl ont de prendre des 
actions ordinaires jusqu’à con­

currence de 120,000 actions, la 
compagnie aura entre les mains 
du public 381,750 actions ordi­
naires, ce qui veut dire qu’il reste­
ra environ 120,000 actions non é- 
mises. L’on s’attend à ce que ces 
actions soient mises sur le mar­
ché afin d’apporter du capital ad- 
dnitiqnnel et en même temps, des 
droits (rights) pour les actionnai­
res, si l’occasion s’en présentait.
A l’assemblée de mardi on a de- lais en vue ont été très optimistes 
mandé aux actionnaires de confir- ccs temps derniers relativement 
mer la conversion du capital or- à l’avenir de Fraser, qui, n’étant 
dinaire et de convertir aussi le pas une compagnie fabricants de 
stock privilégié non émis en. stock papier à journal, jouit d’un volu- 
ordinaire. me assez étendu d’affaires avanta-

Dcs intérêts financiers montrés- gcuses.

sus de l’oreil et sortant en arrière 
de la tête.

L’accident est arrivé dans un 
camp de la petite Rivière Noire; 
un homme était à examiner 
fusil et “par mégarde déclancha 
la détente. La baUe atteignit l’en­
fant à la tête. La victime fut 
transportée immédiatement à l’hô 
pital de JBangor à une distance 
de 300 milles. Il fallut 24 heures 
de marche pour s’y rendre. Oir 
espère sauver l’enfant. Son état 
est bon et son intelligence ne 
semble pas affectée.

b

Le Roi GEORGE V survivra-t-il 
à la maladie dont il souffre de­
puis plusieurs jours? Les des­
mères nouvelles n’étant guère 
rassurantes. Puisse Dieu prê­
ter la vie à notre Roi et le con- 
ssrver encore de longues an­
nées.

S REV. W. P. DIX0N
EST DECEDE CLINIQUE A

ST-BASILE M. JACK LYNOTT
EST DECEDE

L’ancien curé de New Castle est 
décédé lundi soir à l’Hôtel- 
Dieu de Chatham. Les médecins de la ville et le 

Dr. Richard, inspecteur des éco-
M. l’abbé W. P. Dixon qui fut les- ont unc clinique gratuite Sieur Jack Lynott, ancien mar- 

Curé de New Castle pendant plus Pour l’enlèvement des amygdales chanp de cette ville est décédé 
de cinquante ans, est décédé lun- *rhez “n cer4”? "?mbre ,. <Ven" merpredi matin à l’Hôtel-Düeu 
di soir à l’Hôtel-Dieu de Chatham fants de la ville. Cette clinique de St-Basile où il demeurait de- 
Le défunt était né en Irlande et é\e organisée par la Croix- puis quelques années ; il était âgé
vint au pays à l’âge de 17 ans. Il Ro,’ffe locale. Les médecins opé- de 84 ans.
fut pour quelques temps profes- rerent environ une trentaine d en- . Le 'défunt était né à Québec et
seur de latin et de grec à l’acadé- fants. ...... passa une partie de sa vie à Ed-
mie St-Michel de Chatham. 11 convient de féliciter les or- mundSton. Il était le frère de feu

Il retourna plus tard en Irlan- ganisateurs et organisatrices de Patrick Lynott. Il était vétéran
de pour poursuivre ses études et cette clinique et de remercier les de lp marine américaine et céli-*
fut ordonné prêtre à Montréal, médecins qui ont fait le travail, bataire-

Hayward, St-Jean, P»r Sr G. Mgr. Dourquet, le 18 de leur générosité a. prêter pres-
cmsine M Denis décembre 1870. En 1871, le jour de <I»e sans renumeration leur im-

la fête de St-Patrice, il célébrait portant concours, 
sa première messe à New-Castle.
Pendant plus d’un demi siècle il 
travailla au salut des âmes de cet­
te paroisse.

Les funérailles ont eu lieu ce 
matin dans l’église de New Cas-

' I
Mme GASP. ENGLAND 

EST DECEDEE HIER
A CABANO

Nous avons la douleur d’ap­
prendre quo. Mme Gaspard Eng­
land de Cabane» est décédée hier 
après-midi après quelques jours 
de tnaladie .seulement. La défun­
te était la fille du Dr. Léon Coté, 
médecin de Cabano. Elle n’était 
âgée que de 28 ans.

La défunte laisse dans un deuil 
profond, son époux, son père et 
sa mère, six enfants en très bas 
âge, quatre soeurs dont une reli­
gieuse, Mme (Dr) J. E. A. Fpr- 
tin de Cabano, Mlles Thérèse et 
Gertrude Coté, deux frères M. 
l’abbé C. Eug. Coté et Alexandre 
Coté. Elle était la belle-soeur de 
M. Léon Gagnon de cette ville.

Nous prions M. England et la 
famille Cotié d’agvéer nos plus 
sincères condoléances dans le 
deuil cruel qui vient de les frap­
per pour la troisième fois cette 
année. #

m
m

*La dépouille mortelle a été 
transportée chez M. Frank E. 
Fournier dont l’épouse est la niè­
ce du défunt. Les funérailles ont 
eu lieu ce matin dans l’église pa­
roissiale.

“Le Madawaska” prie Mme 
Fournier d’accepter ses plus sin­
cères condoléances.

LES MARIAGES
AU PANAMA

Panama, 1.—Le congrès dfc 4a "ré­
publique de Panama vient 4t vo­
ler une loi en Vertu' de huÿiêlle 
lout homme voulant contnctér 
mariage sur le territoire d< là Ré­
publique devra au préalable suWr 
.’examen médical.

34 EN BAS DE ZERO
Winnipeg. 4.—Pour la plrMtié- 

e fois ,cette année, le thermortiè- 
re est descendu a 34 degrés sous 
:éro, dans l’Ouest, hier. П n’y a 
iresque pas de neige.

> UNE IMPORTANTE 
SAISIE D’ALCOOL 

A ST-HILAIRE
Les officiers du revenu, MM. 

Picard, Morin et Soucy, ont fait 
une importante saisie de boisson 
dans la cave de M. Donat Sirois 
de St-Hilaire jeudi dernier. Leurs 
recherches ont amené la découver­
te de 24 barils de 12 gallons d’al­
cool, 7 cruches de 5 gallons et

Vente de Propriété*A L’assemblée spéciale 
de Fraser Co.z Semaine du 26 septembre au 

1er décembre :—M. Isidore Albert 
de Clair à Fred J. Levesque, un 
terrain à St-Hilaire ; Jd. Edmond 
Néron de Lévis, à M. Louis Bé- 
rubé, un terrain à Edmundston.

жл1

ШШ MORT SUBITE DE
M. MONTY

M. Rodolphe Monty, bâtonnier 
•lu Barreau de Montréal et ancien 
secrétaire d’Etat dans le cabinet 
Meighen de 1921, est décédé sa­
medi matin, le 1er décembre, à 
9 heures et demie, à Saint-Hya­
cinthe. Il a été emporté par une 
attaque foudroyante d’angine „de 
poitrine.

l|Ste ROSE DU DEGEull1 RIVIERE-VERTE(Suite à la page 3) . -Vi".

ШM.DAMASE BEAULIEU 
REVENU D’EUROPE

Sympathies de 
l’épiscopat canadien 

à Sa Majesté

Mme Thomas R. Pelletier 
d’Edmundston rendait visite à 
Mmes C. Mucklee et L. Cormier, 
cette semaine.

M. Damase Beaulieu, parti en 
juillet dernier pour Paris, est de 
retour parmi nous, enchanté de 
son voyage. Il a été l’hôte de son 
fils Gebrges à Paris.

Malgré les visites inattendues 
que la police provinciale rend à 
plusieurs violateurs de la loi, il y 
etj a encore qui se permettent de 
vendre la marque “Hand Brand”.

Les obsèques de Madame Al­
fred Thériault ,née Alice Paradis, 
décédée le 27, à l'âge de 46 ans, 
ont eu lieu le 30, à neuf heures, au 
milieu d'un grand Concours de 
parents et d'amis. M. l’abbé J. E.
Desbiens, curé de la paroisse pré­
sida à la cérémonie de la levée du 
corps. Le service fut chanté par 
l’abbé J. L. Desbiens.

Les porteurs étaient : MM. E- 
mléiius Boucher, Cabano, Jos.

Beaulieu, Jos. Pelletier et Char­
les Thibault. M. Aurèle Dionne 
portait la croix. Tenaient les coins 
du poele: Mmes Emélius Bou­
cher, Cabano, Aurèle Dionne, E- 
mile Lebel, et Jos. Pelletier.

Le deuil était conduit; par son 
M. et Mme O.-car Daigle de Ma époux, M. Alfred Thériault, ses

fils MM. Philippe, Alfred-Emile,
Bertrand et Emile Thériault. Son 
oncle M. Ignace Lebel, St-Hono- 

M. Emile Gagnon de Notre-Da- ré, MM. Joseph Tremblay, Jo- 
me-du-'Lac et M. Horace Plourde seph Landry et Wilfrid Desbiens 
de Rivière-du-Loup sont actuelle- tous de St-Honoré. 
ment en visite chez M. Wilfrid Dans l’assistance l’on remar- 
Gagnon. quait : MM. J. B. Dionne, Ale-

Melle Léona Martin, institutri- xis Michaud, Paul Caron, Léon 
ce, est depuis quelques jours chez Beaulieu, Honoré La voie, J. Per­
se soeur Mme Dr. H. Cyr. ron, Alfred Landry, Alcide Mor-

M. l’abbé Mathieu Mazerolle, neau Hermidas Lebel, Amédée 
vicaire, est allé à Clair la semaine Lebel, Majorique Soucy, Louis 
dernière pour assister aux funé- Deschêries. Calixte Lebel, Léon 
railles de feu Thomas P. Lang. .Talbert, Batiste Ouellet, Louis 

M, et Міце Patrice Beaulieu de Turcotte. Emile Lebel. Alfred 
St-David visitaient Mme Vve D. Dumont. Elie Beaulieu, Stanislas 
Daigle dimanche dernier. Lavoie, Nathanael Deschénes, E-

Melles Mathilda, Dora Albert tienne Paradis, Louis St-Onge,
Charles Michaud, Pierre Bérubé, voie, Joseph Landry, Octa 
Paul Bÿtuhé, Charles Lévesque, blanc, Théophile Sirois, 
Louis Voisine. Arthur Gagné. O- Soucy, Jos Raymond, A 
vide Raymond, Ovide Coté, Tho- Lavoie, Sylvie et Fra» 
mas Landry, Cyrille Raymond, су, Valentin Beau lie 
Joseph Desrosiers, Pascal Du- Brown, Hermenegîlde 

mont, Alex Dumeint, Alexis Sou- су, David Morn eau,

Si
M. Damase Beatalieu de Ri­

vière-Verte est revenu d’Europe 
la semaine dernière après un sé­
jour de cinq mois en France. Il 
fit son voyage de retour sur un 
bateau de la “White Star.”

Pendant son séjour à Paris, M. 
Beaulieu fat l’hôte de son fils 
Georges, qui demeure là depuis 
plusieurs années. Il visita beau­
coup la France, les Champs de 
bataille de la grande guerre. Il s,e 
rendit aussi à Londres et visita 
quelques attires villes anglaises.

UN DON D UP APEOttawa, 3.—L’épiscopat cana­
dien a fait parvenir à Son Excel­
lence le vicomte Willingdon, gou­
verneur général du Canada, par 
l’entremise de Sa Grandeur Mgr 

Guillaume Forbes, archevêque 
d’Ottawa, l’expression de sa sym­
pathie à l’occasion de la maladie 
de Sa Majesté le roi Georges V., 
en même temps que ses voeux et 
ses prières à Dieu pour sa guéri­
son.

DE 500,000 LIRES
Rome, 4.—Sa Sainteté Pie XI 

a envoyé un don de 500,000 lires 
au délégué apostolique aüx Phi­
lippines pour venir en aida aux 
victimes de la récente ttihpète. 
Le Saint-Père a aussi chârgé le 
nonce apostolique à Santiago-du- 
Chili d’exprimer au présidât du 
Chili ses sympathies à l'occasion 
du tremblement dé terre de Mme- 
di qui a causé un grand nombre 
de morts. Il lui a aussi doàné ins­
truction de venir en aide aux si­
nistrés.

m
V-,

ï'.

m

| ST-BASILE, N B- |
Voici le ter le du message, tran- 

mis au 
prières
jesté: ,

A Son Excellence le vicomte 
Willingdon, gouverneur gé­
néral du Canada.

Excellence :
Son Eminence le cardinal- 

archevêque de Québec, tes ar­
chevêques et les évêques du 
Dominion du Canada, an nom 
de leurs diocésains, prient res­
pectueusement Votre Excel­
lence de transmettre à Sa Ma­
jesté le roi Georges V l’assu­
rance de leur profonde sympa­
thie et de leurs prières pour ob­
tenir de Dieu son retour à la 
santé et le prolongement de 

glorieux règpe.
Excellence Mgr. A. Cassu- 

lo, délégué apostolique au Cana- 
- da çt à Terre-Neuve, a fait trans­

mettre à Son Excellence le gou­
verneur général l’exnression per 
tonnelle dÿ sa sympathie à foc

-
Sri gouverneur général, avec 

d’en faire part à Sa Ma-' dawaska, Maine, ainsi que leur fil­
le Laure-Aimée, étaient en visite 
à St-Basilje dernièrement.

.

AUTRE VICAIRE FORAIN
Depuis la semaine dernière, 

nous avons appris que M. l’abbé 
C. J. Cyr. curé de St-Anne de 
Madawaska a été nommé vicaire 
forain récemment par S. G. Mgr. 
Chiasson. Nous prions M. l’abbé 
Cyr d’accepter nos sincères féli­
citations.

I VILLE D’EDMUNDSTON

AVIS%r‘
NOS SYMPATHIBS 

“Le Madawaska” prie MM. les 
■bbés Alfred et Ernest I-ahg, res- 
.ectivement curé de St-Isidort et 
>t-Joseph, d’agrqer l’expression 
'e sa cordiale sympathie à l’er- 
asion de la mort de leur père.

j 6;
A partir du premier jour de janvier prochain, 

brochage devra êtr était d’après k “CODE 
ELECTRIQUE CANADIEN”, et avant de faire au­
cune ouvrage, un permis doit être obtenu du Surin­
tendant du Système Electrique.

PAR ORDRE DU CONSEIL DE VILLE,

h tout k
son
Son

et Agnès Lee de hoquois, visi­
taient leurs amies ici samedi der­
nier.

—Mme George Ringuette d’Ed 
mundstqp a passé plusieurs jours 
chez Mme Homridas Bélanger 
cette semaine.

Thotndg Guerrette,
Secrétaire.
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CADEAUX UTILES CADEAUX

APPROPRIES
s'aperçûtFOULARDS — en soie 

en serge ou en laine,cou­
leurs les plus nouvelles 
—le blanc inclus.

5
LINGERIE — ces arti­
cles, en soie, n’ont pas 
d’égal comme cadeau — 
couleurs pêche, chair, 
nile, etc.

LES BAS — sont un ca­
deau utile; en"soie, laine , 
soie et laine, cachmere, 
variant de $1.00 à $4.75.

B couleur; 
sous l‘ef 
côté la t 
ses teint 
recouvrii

Non 
ainsi dai 
l’étrange 
paraison 
ges que 
la client 
iéur offr 
çants ét: 
on voit 
Simpsor 
dent à 1 
leurs pr 
trangèrt 
tant.
| Un 

mages < 
dpmmaj 
les соті 
nos inet 
besoins 
nous de 
tants s< 
à suppc 
tend la 
paroissi 
quoi let 
piastres 
concito

>
SI a

MOUCHOIRS — en toi 
le, dans une boîte ap­
propriée.

CRAVATES — les plus 
belles en ville, un grand 
choix clans une jolie boî­
te de Noel.
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SACOCHES 
bras, en cuir, et autres 
modèles bien doublées 
avec miroir et petite 
bourse. Belles couleurs, 
prix variant de $2.50 à

— sous-
a

CHEMISES — en soie 
blanche et fancy. Voilà 
un cadeau toujours bien 
goûté.

SWEATERS — modè­
les coupe-vent ou pull­
over. Très jolis et appré­
ciés comme cadeau.

mm
.

\.00. E
»

KIMONOS — en ve­
lours, crêpe de chine, et 
autres matériels, jolis 
patrqns de couleurs plai­
santes, prix variant de 
$3.50 à $14.50.

PANTOUFLES—pour 
dames, grande variété 
de modèles et couleurs, 
prix variant de $1.15 à 
$3.50.

1mm
GANTS — en kid, en su­
ède, doublés ou non, cou­
leurs diverses, toutes 
pointures.

DES BAS — en soie, en 
soie et laine et tout lai­
ne. Nuances nouvelles et 
toutes les grandeurs.

IШЩШшжWé
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Autres articles de fan­
taisie convenant très 
bien pour cadeaux de 
Noel.

Г,I ґCEINTURES— et corn 
binaisons de bretelles et 
jarretières dans une bel­
le boît:.

* *
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Edmundston, N.-B., 6 DECEMBRE, 1928.
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LE MAD AW ASK A> —C’eit presque une position so­
ciale de nos jours, de parler fran­
çais à la perfection.—J. Novicow.

r

il %
/
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Q J.-G. BOUCHER, éditeur-propriétaire ABONNEMENT: Canada $1.50 Etranger $2.00 Rédigé en collaboration. Я

REFLECHISSONS Un PEU au coût de $3,000, et ériger une les impressions de l’homme sont Clair, $1.35 ; Un ami, 35c; Dr P. 
croix en fer à Vendrojt où les A- semblables, mais plus.difficiles à Laporte, $1.00; Mme Ferdinand 
cadiens furent emborqués à bord saisir. L’activité mentae se ré- Juellet, Lac-Baker, 50c ; Mme De- 
des navires et dispersés dans les duit 4 son acte. Le plus facile : nis St-jarre, Lac-Baker, $1. ; M. 
colonies anglaises de la Nouvel- rien autre chose à faire d’ouvrir Long, poisson gelé; M."Victor Na 
le-Angleterre. les yeux pour comprendre. deau, 5 lbs viande, M. et Mme

Pour dépoyer une telle activi- Il paraîtra peut-être osé de di Wilfrid Sirois, St-François, $1.25, 
té, pour entasser de areilles réa- re que la littérature ne s’affran 5 pots > confitures, une bte bis- 
lisations, il faut avoir un tempé- chit pas, elle aussi, du cinématis- cuits; Mme Réné Albert, Clair, 
ramment vigoureux, sain, il faut me. Le romain, en particulier, suit 2 pots conserves ; Mme Minas Pel 
voguer avec le vent de l’opti- le genre cinéma. Nos romanciers letier, 2 choux; M. Lévite Leves- 
miste dans ses voiles. Personne ultra-modernes n’analysent plus que, Baker-Brook, $1,25 ; Mme 
n’est plus joyeux en Acadie que des états d’âmes. Ils ne peignent Jos Marquis 2 poulets; M. Ai­
le père Cormier, en dépit de son que des mouvements de groupes, phée Nadeau, Fort-Kent, un bain- 
teint bilieux. Il n’a pas son pareil Ce genre plait beaucoup, parce marie; M. J. H. Audibert, Fort- 
comme conteur et il a beaucoup qu’il enlève la nécessité de pen- Kent, ustensiles de cuisine ; Mme 
de plaisir à narrer les aventurés ser. Fred Berry, $1.00; Mme E. Mi-
dont і fut vcitime. Je ne vois pas Cette fureur de sensation pas- chaud, $1.00; Mlle 
dans les notes plus haut citées se dans nos moeurs par la voie Harry, $1.; Cécile Morin, 50c; 
qu’il fut aumôrtier du péniten- de l’intelligence. C’est inévitable. Jeanne Audibert, 50c; M. L. J. 
cier de Dorchester et pourtant il L’humanité suit un cycle étran- Rossignol, 50c; Paul Lizotte, $1; 
le fut et pendant de nombreuses ge. Elle revient à son point de The T. Eaton Co., Moncton, une 
années. Un jour, il se trouvait à départ. Elle pense comme les sau- caisse de pois verts ; M. E. Mi- 
San-Francisco, sans doute comme vages. Evidemment, les images*chaud, Fort Kent, 25; Mlle Rose 
splendide vallée d’émeraude, unie, et les sensations modernes ne sont I Lizotte, St-François,50c ; M. Léon 
toujours à la recherche d‘Aca- pas semblables à celles de la pré­
viens ; mais c’est sur un noir tra- histoire. Mais, à la façon des pri- 
vaillant dans le port qu’il tombe, mitifs, nous dédaignons la vie de 
Le Père et le noir s'observent. l’itnelligence. Toute logique 
-‘-Hello lui dit soudain le né- effraye. Les idées et les principes

sont relégués au rang de ce que 
nous qualifions de vieilles ren­
gaines philosophiques 

Le spectacle des parlements,des 
salons et de la rue confirme tout 
l’audacieux des affirmations pré­
cédentes. Les députés, les bour­
geois et les “salonards” 
sent

“Le Devoir” 
Montréal, P. Q.

-/ «fi
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mLes Noces d’Or du 
“Père” André Cormier

m

IA l’occasion des Fêtes les achats se font plus nom­
breux. - Nos marchands locaux, dans les pa­
roisses comme à la ville, recevront-ils la lar­
ge part à laquelle ils ont droit?

V-:
En Acadie, le prêtre, qu’il soit 

séculier ou religieux, est toujours 
un père. Monsieur l’abbé est in­
connu et ne s’accorderait pas a- 
vec la vénération que l’on témoi­
gne en ce pays de foi ardente pour 
la robe noire. Voilà pourquoi une 
dépêche de Moncton nous annon­
ce que le Rév. Père Adré D. Cor- 

’mier doit célébrer son cinquan­
tième anniversaire d’ordination 

le vendredi 30 novembre, jour de 
la Saint-André.

Bien qu’il ait été longtemps 
attaché au collège Saint-Joseph 
de Memramcook, depuis l’Univer 
tisé Saint-Joseph, le Père Cor­
mier est prêtre séculier.

Nos voyageurs des deux pèle­
rinages en Acadie ne l'oublieront 
pas de sitôt, le jubilaire, et seront 
heureux que je traùsmettre an 
leur nom leurs voeux respecteux 
et affectueux.

Le Père Cormier est l’une des 
figures les plus pittoresque du 
clergé acadien. Long, sec, très 
bun, avec une abondante chevelu­
re d’argent regetée en arrière qui 
accentue ce teint hâlé, les yeux 
noirs et perçants comme des vril­
les derrière des lunettes scintil­
lantes, il a les gestes brusques, la 
démarche saccadée et rapide la 
voix métallique et mordante.Bref, 
c’est l’homme d’action accompli, 
le chef marqué de tous les attri­
buts de l’autorité, un animateur, 
un entraîneur hors ligne. Il a, 
peut-être, plus fait que quiconque 
pour réveiller le sentiment aca­
dien, pour le canaliser. Depuis 
que sa retraite lui donne des loi­
sirs, il est allé repérer partout les 
rameaux miraculeusement verts

$
1

S v, mj Cétte semaine, nous avions l’occasion de visiter un 
très grand nombre de nos marchands de la ville. C’est une 
visite que nous faisons périodiquement et qui nous plait, 
parce qu’elle nous permet de nous rendre compte de l’ac­
tivité commerciale à Edmundston.

Nous l’avons dit à maintes reprises, le commerce local 
est le baromètre de la prospérité générale. C’est pourquoi 
nous croyons à propos de rappeler au public l’importance, 
au point de vue de notre économie commerciale, d’ache­
ter chez nous.

Il y a des gens qui s’imaginent qu’il leur est impossi­
ble d’acheter de la bonne „marchandises et faire des emplet­
tes avantageuses dans leur localité. Ils se laissent éblouir 
par les “bargains”—qui ne le sont généralement pas,—et 
croient pratiquer l’économie, en achetant à l’étranger des 
effets qu’ils pourraient facilement se procurer localement, 
peut-être à quelques sous" de différence, mais généralement 
d’une qualité supérieure. 4

Un exemple illustrera notre avancé : une personne de 
notre connaissance avait choisi chez un marchand local 
une jolie tapisserie pour couvrir les murs de son ^alon. De 
ce papier-tenture, il lui en manqua un rouleau. Le mar­
chand local n’en avait plus en main et cette personne dé­
couvrit, en feuillettant le catalogue d’une maison étran­
gère, qu’elle pouvait avoir le même papier à quelques sous 
de moins qu’elle l’avait payé localement. Va sans dire que 
la réputation du marchandlocal subit pour un. moment de 
sévères attaques. On fit venir le rouleau de papier qui man­
quait, et pour que les frais d’envoi fut payés, on compléta la 

_ commande avec des articles dont on n’avait pas un besoin 
immédiat. « 6 SB.

Geraldine

I
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mmLevasseur, St-François, $1. ; Mme 
J. B. Marquis, Baker-Brook, 50c; 
Mme Benoit Daigle, Baker-Brook 
$1.; Mme V. St-Germain, Ba­
ker-Brook, $1. ; Dr. L. J. Violet­
te, St-Léonard $1.; Mlle Jocslyne 
Violette, St-Léonard $L; M. et 
Mme Regis Cyr, St-Basile, $2. ; 
Mlle Albina Guimont, St-Basile 
$1.; M. Jos Labrie, Caron-Brook 
$2. ; M. Pius Michaud, Edmunds 
ton, $5. ; Mme Albanie Long, 

ne cati- Clair, $1. ; M. Alb. Long, Clair, un 
que de leurs impressions, ja-’rôtisseur électrique ; The C. Pol- 

mais (le leurs idées. son Co. Montréal, une grande
Faut-il blâmer pour ces résu!- caisse de remèdes ; The Warwick 

tats que je viens d’analyser? Overall Co., Warwick, Québec. З 
I eut-être у a-t-il en lui une for- paires de couvertes ci. laine, 
mule de vie nouvelle, inconnu? 
parce qu’à peine élaborée. Son 
évolution qui continue prendra, il 
le faut espérer, une voie diffé­
rente de celle qu’il s’est déjà tra­
cée.

nous

Щgre.
, —So, I know you, were did I 
met you?

—In the pen, of course. And by 
the way : how long have you been 
out?

Ш
m

m“Ce jour-là, dit le Père Cor­
mier, comme il y avait pas mal de 
badauds aux alentours s’intéres­
sant au mouvement du port, 
n’allâmes pas plus avant”.

L’état de.sanlé du Père Cor­
mier est mauvais, malheureuse­
ment. Tous ceti xqui. le connais­
sent. et nos anciens voyagers en 
particulier voudront faire des 
voeux pour son prompt recouvre­
ment.

V
&іnous

1
«ilIl y a encore trois chambres 

privées et une salle semi-privé-- 
pour dames qu n oseniDTDéfon 
nptour dames qui ne sont pas en­
core meublées. Les donateurs d .” 
meubiement pour chambres res­
tent possesseurs des articles four­
nis, advenant que l'hôpital ferme­
rait ses portes dans l’avenir. Ces 
articles seront remis à qui de 
droit. Chaque don est inscrit dan» 
un livre spécial et conservé au 
bureau de la surinteodante. Le 
nom des donateurs des chambres 
est inscrit sur une carte et placé 
sur la porte de la chambre afin 
que les patients sachent chez qui 
ils sont en promenade pendant 
leur séjour à l’hôpital et pour leu- 
permettre de savoir qui remer 
cier pour le bon lit dont ils ont 
fait usage. •

r
'f

> L. D.

1, Jean ROUVILLE.

“Le Quatier Latin” 
Montréal, P. Q.

L’HON M. BAXTER S. Première économie : pour épargner quelques sous sur 
l'achat d’un rouleau de tapisserie, il à fallu faire une dépen­
se de cinq piastres. Lorsque les articles arrivèrent le pa­
llier fut trouvé identique au premier, Il n’y avait pas à s’y 
tromper, c’était la même chose à prix plus bas.

Deuxième économie : au bout de quelques mois, on 
s’aperçut que la dernière tapisserie posée perdait de sa 
couleur ; les fleurs aux vifs éclats disparurent peu à peu 
sous l'effet de la lumière -et dès rayon r, du soleil. Tout à 
côté la tapisserie à quelques sous de plus cher conservait 
ses teintes primitives. Il fallut, quelque temps après, faire 
recouvrir de nouveau les murs. *

Nous ne voulons pr.s prétendre qu’il en est toujours 
ainsi dans la plupart des cas, les personnes qui achètent à 
l’étranger ne sont pas à même de pouvoir établir une com­
paraison, ou de se donnent pas la peine de visiter les étala­
ges que nos marchands font à grand frais pour accomoder 
la clientèle et ne cherchent pas à savoir si ceux-ci peuvent 
leur offrir la marchandise à aussi bas prix que les commer­
çants étrangers. Peuvent-ils le faire? Sans doute, puisqu’­
on voit très souvent maintenant les catalogues Eaton ou 
Simpson sur les comptoirs de nos marchands. Ils le gar­
dent à la main pour prouver aux clients sceptiques que 
leurs prix rivalisent facilement avec, ceux des maisons é- 
trangères, à la condition que les achats se fassent au comp­
tant. * ШЧ

SOUSCRIT
(Suite de la page 1) mLE CINEMA ET

, L’INTELLIGENCE
< H de cette petite race svjiuissante.

Il a été l’agent de liaison spontané 
entre tous les groupes d’Améri­
que et il a érigé,symbole de la 
résurrection ou du rallement, cet­
te élégante chapelle de la Grand’- 
Prée. De temps à,autre, les délé­
gués se réunissent dans 
reposante, pour célébrer leur sur­
vivance et prendre des disposi­
tions pour la continuer et l’affir­
mer. Ironie du sort, défi lancé à 
tous les persécuteurs : c’est dans 
cet endroit précis, sur le site mê­
me de l’église, que fut lu le dé­
cret d’éxpulsion. C’est à quelques 
pas du parc, sur un ruisseau main­
tenant desséché que s’embarquè­
rent -les femmes et enfants pour 
joindre les navires qui mouillaient 
au large. Une croix d’un fer du- 
durable marque cet endroit et elle 
a été érigée par les soins du Père 
André Cormier.

Le Père Cormier a été un grand 
bâtisseur, un grand bâtisseur spé­
cialisé : il a élevé surtout des 
numents. Ses études terminées, il 
teste au collège dons le révéré- 
Père Lefebv’re est encore supé­
rieur. Il exerce tour à tour les 
fonctions de professeur, de pré­
fet de discipline et d’économe. En 
cette dernière qualité, Й" dirige les 
travaux d’amélioration et d’agran 
dissement de la magnifique insti­
tution. Il construit 1 egymnase, la 
patinoire, l’infirmerie, installe le inquiet. Il cherche quelque chose 
système d’aqueduc et l’électrici - de vague et d'indéfini. Ce quelque 
té. Il devient l'âme de l'associa- chose se précise devant une affi- 
tion des anciens élèves qui recueil che flambovant^de théâtre. .. Pas 
le des fonds pour le monument même le bon bourgeois, si sage, 
gigantesque du Père Lefebvre. ne passe indifférent. Lui aussi

La dépêche de Shédiac ajoute veut voir.... dehors, tout au moins, 
ces détails :

Il fut l’un des principaux orga­
nisateurs de la preAière conven­
tion plénière des Acadiens tenue 
à Memremcook en 1881, à laquel­
le l’Assomption fut choisie com­
me fête nationale, et de la con­
vention de Miscoùche. Oest à 
cptte dernière réunion que les A- 
cadiens choisirent le tricolore a- 
vec l’étoile sur le bleu comme dra 
peau national et l’Ave Maris Stel­
la comme chant nations.

Relire du ministère actif

tes. Croix-Rouge du Nouveav- 
Brunswick, St-Jean, deux caisse 
contenant 24 pyjamas, 90 jaque! 
tes en coton, 10 douzaines 
tes. H. Thomas Levasseur, Clair. 
$5.00. Mme Thomas Levasseur, 
un service pour sacrement. Mm 
Paul Soucy, 25c: Mme Willie B< 
sé 10c ; Mme Phydime Levasseu • 
25c ; Mme O. Plôttrde 25c : Mm 
Victor Michaud, $1.00; M. Osca 
Levesque, $1.00: M. James T

i
servie

Le progrès est un dieu moderne 
fort adulé. Rares sont ceux qui 
osent s’élever contre lui. Tous, à 
peu près, nous subissons sa tyran­
nique domination. Aussi ce dieu 
puissant a-t-il asservi l’intelli­
gence qui, pourtant, Va créé. Voi­
là pourquoi, sansu doute, les es­
prits lucides et originaux n’exis­
tent à peu près plus. Nous évo­
luons vers un type humain très 
moderne : l’homme “standard”.

Des engins de tout genre, tels 
que l’automobile, Vaéropiane et 
le cinéma, nous ont formé une 
intelligence spéciale. I^es inven­
teurs^ nous ont mis à la merci de 
leurs trouvailles. Faut-il en blâ­
mer? Non. Mais le fait, semble- 
t-il, vaut la peine d’être constaté.

Quelle invention moderne au­
rait le plus contribué à l’évolu­
tion du type humain ? Ne serait- 
ceep9s le cinéma, si souvent quali­
fié de corrupteur ? Il semble qut 
oui.... Un brin de badauderie in­
telligente nous convaincra de cet­
te affirmation.

Observer, à la façade des théâ­
tres, les personnes qui y passent. 
La scène fournit d’abondantes ob­
servations. Le flot huain qui coule 
devant vous semble tourmenté et

I:
cette

■
.
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CENTRAL CASH STORE mі
a 1

Jos. David, prop.

Une Lettre Ouvert

ш, Ш7
Mmж BS1 *Nous avons le plrisir d’annoncer à nos nom­

breux clients que nous so nines maintenant installés 
dans le nouveau magasin de Mme L.-A. Dugal, sur 
la rue de l’Eglise, voisin lu bureau-de-poste.

Notre magasin étant plus grand, nous pourrons 
donner un ptompt servie - à notre olientèle qui pour­
ra en même temps exa>ni îer avec plus de facilité l’é­
talage de nos comptoirs -4 de nos tablettes.

mo- *Un peu de réflexion fait voir facilement tous les dom­
mages qu’on cause en ne patronnant pas nos marchands, 
dpmma,ges à ses concitoyens et à soi-même. Ce ne sont pas 
les commerçants du dehors qui contribuent au maintien de 
nos institutions, aux oeuvres religieuses et sociales, aux 
besoins de notre ville. Ce sont là des dépenses que seuls 
nous devons supporter, et les contribuables les plus impor­
tants son* g énéralement les marchands. Ils sont appelés 
à supporter largement l’administration publique ; on leur 
tend la main, plus souvent qu'à leur tour, pour les oeuvres 
paroissiales, les organisations de bien-être social, etc. Pour­
quoi leur tourner le dos et verser à l’étranger les quelques 
piastres qu’ils seront appelés demain à partager avec leurs 
concitoyens?

Loin d’envier le marchand dont le commerce est pros­
père, nous devons être fiers de ses succès parce que notre 
argent reste chez nous, qu'elle servira infailliblment à di- 
minur la part du journalier, la part du consommateur, la 
part de chacun de nous dans le soutien des oeuvres reli­
gieuses et sociales, et des entreprises civiles.

Ш/ шшна I E
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A LA DEMANDE DE NOMBREUX CLIENTS mm
чPour le temps des J? tes nous avons des articles 

valant jusqu’à $5.00.
Notre assortiment d ejouets est grand et varié 

et mérite votre attention.

Les jeunes filles, surtout, par 
leur goût du romanesque qu’elles 
croient satisfaire au cinéma, se 
laissent vaincre facilement. Nom­
breuses sont celles que nous vo­
yons indécises, un moment, à la 
porte d’un théâtre,- entrer Comme 
lé papillon attiré vers la lumière. 
Elles pénètrent, bien vite, dàns le 
gouffre noir du parterre.

Choisissez une petite figure in­
telligente et notez les impres­
sions qui passent#™- ce gentil mi­
nois. Les yeux fixe#, les traits pé­
trifiés, cette jeune fille suivra,sans 
en rien perdre, l'intrigue, Cons­
truite par le génie judéo-améri­
cain. Pas unt seul tressaillement

m ■

C’est en constatant les efforts que font nos marchands 
pour bien servir leur clientèle, à la vue de l’étalage considé- 

le de marchandises variées que nous avons cru bon de­
voir faire ces remarques à l’approche des Fêtes. Gardons 
notre argent chez nous en achetant localement. Cet argent 
nous' reviendra de toutes façons, soyons-en assurés.

Ces considérations s’appliquent à la population rurale 
comme à celle des villes. Le villageois et le cultivateur, 

> citadin,' se doit à lui-même et à ses co-parois- 
mcourager le marchand du village. Il y va de l’in- 
tpu» et e C -un. Gj^ard B0UÇHBR|

NOMBREUX ART1C ES POUR CADEAUX
JOUETS — POUPEES — SERVICES DE TOI­
LETTE — MANICUR : — BONBONS — CHO­
COLATS — BONBONNIERES — DECORA­
TIONS POUR ARBEES DE NOEL — Etc.

D’ici au 1er janvier totre magasin sera ouvert 
tous les soirs de la semaine.

Une Vmte Est Soffidtée-
-

: . \ . I; *3

ras
pour

raisons de santé,sil consacra ce­
pendant ses énergies Д la cons­
truction de l’Eglise-Sou vernir 3e 
la Grand’Prée, Nouvelle-Ecosse, 
pour commémorer les vertus et Sur cette figure pourtant si expres- 
les souffrances des malheureux Sive, tantôt! A elle seule, la vue 
proscrits de 1755. Ûet édifice à supplée aux autres sens. L’intel- 
coûté près de $25,000. Il a fait ligence même s’est engourdie. . 
méttre dans cette église la statue Cet état d’âme n’est pas parti- 
de Notr«*Dim« dé !’A»*frmption cuber і i» :»•«* Aile, Au ciném*,l
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Calmez 
là toux

;“LE MADAWASKA” Tabac COMME PAPA -
f R%-

m » Paraît tous les Jeudis Purement Canadien
Le taboo Mini pour I# wmaloaeur, sain et hygtonlquonwit 

trait*, exempt de oiootine verte, de oetone et poussière; d'un 
qdi plaît eux fumetPm lee plue reohercbée dane WW» 

goûte. Empaqueté à l’étât requis.
En vente ohee lee détaillants qui aiment à voir grandir leur 
clientèle en leur servant un tabao de qualité.

Compagnie de Tabac Terrebonne, Terrebonne, Que.
Formel lu mot* "Comme PnpeT. Porte* attention A notre cou- 
pen "Spécial SarpootT. Demanda notre catalogue de primo.

i—11I ABONNEMENT
Canada, 1 an.................
Canada, 6 mois .......
Etats-Unis, 1 an ...
Etats-Unis, 6 mois 
L’abonnement est strictement 

payable d’avance. Ajoutez 15 
sous aux chèques pour l’é­
change.

$1.50
il . ЯГ Acl—- $2

$1.00 II

Tavec le;

Ш POUR DAMES:—

Jolies boîtes de C 
. cèdres, toutes grande!

Articles de toilette i 
ver, Yàrdly;

Parfums de Renaud 
Services .manicure, < 
Papeterie de luxe; c 

dp cigarettes ;
Articles de fantaisii

m Sirops®
peu éloigné. , \

—rM. Fauvet, je vous présente 
mon neveu Gaétan ; Gaétan, M. 
Fauvet.

Henri Fauvet tendit franche­
ment la main au jeune homme.

—Il y a longtemps que je vous 
connais de réputation, M. de 
Bienencour, dit-il, en souriant.

—Eh moi, M. Fauvet, je vous 
connais aussi, répondit Gaétan. 
Tante Paule m’a si souvent parlé 
de vous ... et de sa filleule.

—Ah ! oui.... Marcelle.... La chè­
re petite!.... Pour moi, voyez-vous 
M. de Bienencour, Marcelle esî 
et sera longtemps encore une en­
fant; Que voulez-vous ; elle est. 
mon seul trésor, ici-bas !

Quand Mme de Bienencour eut 
présenté son neveu à Dolorès, el­
le présenta Gaston Archer à tous.

Henri Fauvet dit être parfaite­
ment heureux de renouveler con­
naissance avec Gaston, qui était 
le fils de son meilleur ami. On se 
souvient que Henri Fauvet, E- 
mile Archer, le père de Gaston, 
et Dolor Lecoupret, le père de 
Dolorès, formaient, jadisfi un trio 
d’amis. Par la force des circons­
tances Henri Fauvet n’avait 
revu Gaston depuis que celui-ci 
n’-tait âgé que de quinze ans.

Quand l’orchestre joua une val­
se entraînante!, Gaétan sollicita 
de Marcelle l’honneur d’ouvrir le 
bal avec elle, tandis que Gaston 
obtenait la même faveur de Do- 
orès. Yolande et Jeannine Brum- 
net, que les deux jeunes gens 
laissaient et estimaient grande­
ment, dasèitent cette première 
danse, Yolande, avec Réal du 
remblaye, un jeune avocat de la' 
ille (on prétendait que les deux 

jeunes gens étaient fiancés), et 
Jeannine, avec Léon Martinel, 

jeune marchand à l’aise, de la vil­
le aussi. і

Bientôt, le bal battait son plein. 
Il y eut bien quelques commères 
qui remarquèrent que Marcelle 
et Gaétan, Dolorès et Gaston, Yo­
lande et Réal, Jeannine et Léon 
dansaient ensemble, un peu plus 
souvent que le permettaient les 
convenaces ; mais ceux qui étaient 
l’objet de ces commérages ne s’en 
occupaient gjière.

Quand arriva l’heure du 
per, on vit les jeunes gens ci- 
haut mentionnés, se placer, 
ble à ue petite table, à part, et à 
en juger* par leur babil constant 
et leurs joyeux éclats de rire, ils 
s’amusaient beaucoup et franche­
ment.

C’est un honneur pour nous de 
souper à la même table que la 
Reine du bal ! dit, soudain, la rien 
se Yolande.

Les regards de tous 
rent sur M

PRESQUE AFFOLEE 
PAR LE MAL DE ТШ

“FRUIT-A-TIVES" 
soulagea mal de rtm > 

et faiblesse

ANNONCES
Petites annonces : à vendre, à 

louer, on demande, etc.:
ère insection .............._..... 50c
nsertions subs/................ 35c
innonces commerciales passa­
ges
Innopces à long terme: tarif 
pécial fourni sur demande.

Les petites annonces sont 
strictement payables d’avance.

Nous publions gratuitement 
pour nos abonnés les avis de 
naissances, de mariage, de fu­
nérailles, etc.

(Suite)
Guétan humecta le visage et 

les mains de 1 ajeune fille, puis il 
parvint à lui faire avaler quelques 
gouttes de cognac. Enfin, elle ou­
vrit les yeux : des yeux de la cou­
leur des violettes,

—Le train! Le train ! cria-t-el- 
ie. en cachant son visage sur l’é­
paule de Gaétan.

—Ne craignez rien, Mademoi­
selle, dit le jeune homme. Tout 
est passé. Vous avez été très cou­
rageuse et très brave !

La jeune fille se leva debout, et 
s’appuylant sur un rocfter, elle 
s’écria :

—Monsieur, je me souviens, 
maintenant!.... Le tunnel 
m’avez sauvé la vie!

—Toujours je remercierai le 
•ciel de m’avoir conduit ici, à 
point pour vous sauver. Mademoi­
selle I répondit Gaétan.

Qu’elle était belle cette, jeune 
fille qui venait d’échapper à la 
mortl Jamais Gaétan n’avait vu 
rien qui put être comparé à cette, 
chevelure dorée, descendant plus 
bas que les genoux, à cette bou­
che mignonne, à ce teint admira­
ble, à ces yeux de la nuance des 
violettes. Elle était vêtue d’une 
simple robe blanche, retenue à la 
taille par un ceinturon de 
leur. A son coursage, et aussi for­
mant une demi-couronne dans ses 
cheveux, étaient des muguets.

—Monsieur, reprit-elle, com­
bien j'aimerai vous inviter à m’ac 
com

L’orchestre n’a pas encore com­
mencée à jouer, quoique les salons, 
la bibliothèque, l’étude, 1 aserre, 
et même le boudoir de Mme de 
Bienencour soient remplis d’invi­
tés. aMis le violon te le violon­
celle sont à se mettre au diapa­
son: bientôt, sans doute, le bat 
battra son plein.

Soudain, au grand soulagément 
de la maîtresse des Terrasses, la 
porte du salon s’ouvre, pour li­
vrer passage à Gaétan de Bienen­
cour, suivi d’une jeune homme 
d’assez petite taille, aux yeux 
bleus et très rieurs, aux cheveux 
blonds légèrement ondulés, à la 
fine moustache dorée. C’est Gas­
ton Archer, l’ami de coeur de 
Gaétan.

Aussitôt qtpil eut mis le pied 
dans le salon, Gaétan jeta un coup 
d’oeil vers l’extrémité de la pièce 
où se tenait Marcelle et, immé­
diatement, il la 'reconnut Oui, 
c’était bien elle! Ses cheveux re­
levés la vieillissaient un peu et sa 
riche toilette de débutante ne res­
semblait guère àla simple robe 
de l'été dernier ; mais il l’eut re­
connue entre mille. Y en, avait-il 
une autre au monde qui possédait 
ces yeux de la nuance des violet­
tes, cet ient de lys et de rsoes, ces 
-dmirables fossettes, cette bou- 
:he mignonne, ces dents de per- 
'es? Quelle était belle, belle ! Il 
n'était pas surprenant de la voir 
entourée d'admirateurs!

Marcelle allait-elle le reconnaî­
tre?.... C’était presque certain. El­
le ignorait le nom de celui qui lui 
avait sauvé la vie, bien sûr; quel­
le surprise pour elle, d’appren­
dre qu’il était le neveu de sa mar­
raine ! Et voilà que Gaétan remar­
qua, tout à coup, que Marcelle 
portait à la main un énorme bou­
quet de muguets ; sa robe et sa 
chevelure étaient apssi décorées 
de ces fleurs. Ces muguets lui ap­
pelaient tant de souvenirs à ce 
:eune homme épris ! Il se revit, 
tuprès du Tunnel du Requiem, il 
revit une jeune fille évanouie, por- 
'ant dans ses cheveux et à son cor 
age des “lys de la vallée”.
—Eh ! bien, Gaétan, te voilà en- 

in ! dit, à ce moment, Mme de 
Bienencour. Comment va, M. Gas 
ton? Venez, tous edux, Tu sais, 
mon neveu,-reprit-elle, entre haut 
et bas, ça n’a pas été une sinécu- 
-e pour moi, que de te faire gar­
der 1 apremière danse avec Mar­
celle !

—Elle est bien belle votre fil- 
'eule, tante, Paue, s’écria Gaétan.

—Befle! Oui, tu l'as dit!.... 
Mais, comment as-tu pu la recon­
naître. puisque tu ne l’as jamais 
vue?
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D'EXTRA
En pent* Partout — Gros floçons 

C* J. L. Mathieu. Props». Sherbrooke, P.Q.25c le pce.

Twentieth Avenue, thence in a 
direction South sixty degrees and 
twenty minutes East for the dis­
tance of one hundred feet to a 
post; thence North twenty-five 
degrees and thirty minutes East 
For a distance of fifty feet to a 
post ; thence, North sixty degrees 
and twelve minutes West for 

the distance of One Hundred feet 
to a post standind on the easterly 
side of said Twentieth Avenue ; 
thence, South twenty-five degrees 
ind thirty minutes West for a 
distance of fifty feet to the place 
of beginning. And distinguished 
as Lot Number One Hundred 
and Forty (140) on said Plan.

Together with all the buil- 
lings htereon, situate in the Town 
of Edmundston, in the County of 
Madawaska, the same having 
been levied by me by virtue of a 
WRIT OF FIERI FACIAS is­
sued in the Supreme Court 
King’s Bench Division in an ac­
tion in which Angus Thomas is 
plaitiff, and Hubald Michaud, is 
defendant and dated the 24th day 
of November A. D.. 1928.

Dated the 24th day of Novem­
ber, A.D., 1928.

(Sgd) John B. Bellfefleur, 
Sheriff#! Madawaska County. 
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Special
U cherche une fiancée

іша*

F. 1тз
Un Turc, vieux de 157 ans, vou­

drait se marier IжЩ Vous “Le mal de reins me rendait trie faible 
et je souffrais de violents maux de tête/* 
dit Mme Romulus Tessier, St-Jean do 
Matha, P.Q. “Je fus longtemps traitée 
et presque découragée lorsque je dé­
couvris ‘Fruit-a-tives*. Les quelques 
premières doses marquèrent une amé­
lioration et après six mois, les marne de 
reins, de tête et la faiblesse avaient 
cessé.”
“Fruit-a-tives” régularise les intestins, 
'es reins, assainit la peau, purifie le еам 
зі assure bonne et vigoureuse — nt£ 
Essayez ce merveilleux remède fkit de 
і us de fruits mêlés aux meilleure ingré­
dients médicinaux. 25c. et 50c. la botta— 
ihez tous les marchands.

ШШушШШ
Zaro Agira est le plus vieux 

fonctionnaire de la municipalité 
de Constantinople et sans doute 
' Turc le plus vieux de toute la 

Turquie, puisqu'il a savouré 157 
;> intemps. Zaro Agha a eu trois 
î-mines. Toutes les trois sont 

s de vieillesse, mais il en­
tre sa maison ne soit pas 
v il cherche une fiancée. 

i. bois pas, répète-t-il, je 
pas et j’ai le sourire.

; >.- lait un sourire perpétuel 
міг les lèvres du Turc qui 

pas renoncer aux joies de 
■ vie. ht il attend, sûr qu’elle 

■ nra u njuur, la fiancée de ses 
. aux rêves.

Epicerie en g<
TE

Hh I
И LAIT évaporé, 2 
■ DATES “Excelle 
H SAUMON rose, 
18 TOMATES, gros 
B CATSUP, boutei 
18 SUCRE granulé, 
18 FEVES au lard :

boîte de 254 
1 FLOCONS de N 

RIZ, avec cadeau 
M POMMES “Mcli
g CES PRIX Al

pas

і
Confiez Vos 

Prescriptions Médicales 
à

RAYMOND BREAU
pharmacien

cott-

con>

V ient de paraître vpagner chez moi, et vous pré­
senter à mon père! Mais, je n’ose 
....Mon père, voyez-vous... il n'a 
que moi au monde ; s’il se doutait 
jamais du danger que j’ai couru, 
tout à l'heure, il seraitcontinuel- 
lement inquiet à mon sujet.

—Je le crois sans peine ! répon­
dit Gaétan.

—Mais, du fond du coeur, je 
vous remercie de ce que vous avez 
fait! Jamais, non, jamais je "ne 
l’oublierai !

—Mademoiselle, dit Gaétan, je 
comprenrs très bien que vous dé­
siriez cacher à votre père ce qui 
s’est passé ; mais, je ne puis vous 
laisser retourner seule chez-vous 
et._

l’Almana ch de la
Langue Française

AVIS DE VENTE
DE PROPRIETES

<9
î)

L edition 1929 est la quator­
zième de la série. Il se présente 
: -he de substantiels articles 

1 us les sujets qui intéressent les 
triâtes : éducation, histoire, poé- 

outisme, industrie, m Aston, 
‘ration, oeuvre de l’artiste 

-y> est des plus soignées. Une 
série de caricatures d’actua- 
tst disposés dans la trame 

r.rticles. Un mot d’ordre, en 
d de chaque dessin, en

AVIS est par la présente donné 
que les propriétés indiquées plus 
bas au sujet desquelles on pourra 
obtenir de plus amplles rensei­
gnements du shérif du comté de 
Madawaska, seront vendues à 
l’encan devant ld Maison de 
Cour de la Ville d’Edmundston, 
lundi le 7ième jour de janvier 
1929 à dix heures de l’avant-mi- 
dî, afin d’acquitter les taxes dues 
à la Ville d’Edmundston 
propriétés.

Datée ce 1er jour de décembre 
mil neuf cent vingt-huit.

Mme Adélard Moreau, 
rue Victoria,

$187.50.
M. Alphonse S. Martin, 

rue Victoria,
$76.77.

M. Paul E. Cyr, 
rue Ordonnance,

$140.62.
(Signé) John B. Bellefleur, 

Prévôt de la Ville d’Edmundston. 
4fs—6-d. ІЛ'
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%com-
• : і le sujet avec à-propos. C’est 

almanach est un manuel po­
re de patriotisme qui comme 

■ ire à l’action. I! enseigne 
1 minent mieux servir

sur ces sou-
ARTICLES UTIL1A ce moment, des aboiements 

se firent entendre, et bientôt ar­
riva un énorme chien collie ; il se 
mit à folâtrer auprès de la jeune 
fille.

—Voici mon fidèle gardien, dit- 
elle, avec un sourire, qui décou­
vrit une rangée de fines perles et 
qui creusa dans ses joues deux a-, 
dorables fossettes. Adieu, Mon­

sieur ! Ma reconnaissance sera 
aussi longue que la vie que vous 
venez de sauver. .

Се-disant, la jeune fille incon- ...J ' VU ЛЛ 
nue tendit la main à Gaétan. Ce- V Ahn, . ..
lui-сі saisit cette main entre les • T^- °-Ш’ Ь,Є" aUTÎ Ehl îf"’ 
siennes, nno sans remarquer qu’- ,e„te d™’ m?n =her’ 4“e Mar' 
elle était blache et satinée, puis, est auss‘ charmante 4ue
se penchant soudain, il yv mit ses 
lèvres. ' •

Elfe partit.... et il e la revit plus 
mais il se dit que son coeur en­
tier appartenait à celle dont il ve­
nait de sauver la vie, quoiqu’il, 
ignorât même son nom.

Tout ce qui restait à Gaétan 
pour lui rappeler cette aventure, 
c’était un petit mouchoir de toile, 
tombé du corsage de la jeune fil­
le. Sur ce carré tout blanc, dans 
un coin, était brodées les initiales 
suivantes : “M. F.”

ensem

EPICER]ЯІІЩІ

9ШШтт шшШЯт
iSfé#
мя
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sa гасе
r ses quatre rubriques : vie re- 
muse, vie nationale, .vie litté- 

■ :rc. vie économique. Les signa- 
t ir's des articles sont: les RR. 
I P Orner LeGresley, Alexandre 
T iirrré, Oscar Bélanger, MM. les 

1 -'s Geoffroy, LaPalme, Tes- 
. Blanchard, MM. Antonio 
‘mit, Hermas Bastien, Nérée 
chemin, etc.

I .ix de l’Almanach:
$0.25 l’unité,
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щ

MagaiHB
se portè- 

arcelle, qui était loin 
de sé douter, certes, qui c’était à 
elle que Yolande faisait allusion.

—La eRine du bal ? demanda 
Marcelle. Qui est-ce donc?

—Toi, ma chère ! répondit Do­
lorès, et tous de rire. Nous, 
ne sommes que tes humbles su­
jets, ajouta-t-elle.

—Mais la Reine va abndonner 
ses sujets, fit Jeannine, et c’est 
malheureux. Dis doc, aMrcelle, 
ajouta-t-elle, est-ce vraiment 
allez retourner dans le nord, la 
enfiine prochaine, toi et ton père?

—Oui, Jeannine, répondit Mar­
celle.

—Vous ne savez pas, vdus au­
tres, comme c’est beaulepaysage, 
par là! s'écria Dolorès. Moi, 
savez, voilà deux étés que je pas­
se au Beffroi avec M. Fauvet et 
Marcelle. C’est dans le district 
du Nipissingue....

—Que nous connaissons fort 
bien M. de Bienencour et moi, 
itervint Gaston Archer. Nous de­
vions y être en même temps que 
vous, l’été dernier, Mlle Lecou­
pret. N’est-ce pas, Gaétan ?

—Ouo, répondit Gaétan, 
yant de rencontrer les yeux de 
Marcelle. Il y a même, en .ces 
régions, un edroit sinistre entre 
tous, Je m’en souviens.... C’est 
un tunnel, que j’ai nommé te 

Tunnel du Requiem....
—Quel om égayant ! fit Gas­

ton, en riant.
—Le tunnel.... murmura Mar­

celle, qui pâlit légèrement. Ce 
tunnel.....je........

Il
rirait ; vous?P°htm h |

s
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LE LINIMENT MARTIN 
Chez tous les Marchands

N іnous
—Je n’en doute pas, tante Pau­

le! répondit Gaétan.
Tout en parlant, Mme de Bien­

encour, suivie de Gaéttyi et de 
Gaston, s’approchait du groupe 
formé par Marcelle et ses amis.

—Marcelle, dit-elle, en s’adres­
sant à la jeune fille, je te présente 
mon neveu Gaétan. Puis, se tour­
nant vers son neveu, elle ajouta : 
Gaétan, Mademoiselle Fauvet.

Les deux jeunes gens se saluè­
rent en souriant ; mais Gaétan re­
marqua que Marcelle avait l’air 
de ne pas le reconnaître, et sou­
dain, il se dit qu’il comprenait 
nourquoi : lors de leur rencontre 
auprès du Tunnel du Requiem, H 

de Mme de Bienencour, un grou- portait toute sa barbe, et aussi le 
pe est^ réuni, d'ans lequel nous re- rude costume 'des montagnards, 
connaîtrons nos amis. Sa barbe coupée et son habit de

A la droite de IVjtne de Bienen- cérémonie devaient le charger 
cour est Marcelle, belle au-delà presque totalement, et voilà pour- 
de tout ce qu’on pourrait imagi- quoi ele ne le reconnaisait pas. Il 
ner. A côté de Marcelle “est Dolo- est vrai qu'il avait reconnu, fui, 
rès, qui, elle aussi, fait son début immédiatement, celle qu’il avait 
ce soir, et quoiqu’en dise Mme de sauvée d'une mort affreuse, l’été 
Bienencour, elle est plutôt jolie ; précédente ; mais il avait pensé à 
les yeux et le teint animés, elle ne elle presque continuellement de- 
saurait que paire, à première vue pris tandis que Marcelle....
Henri Fauvet fait aussi partie du Ce fut, tout de même, une gran- 
groupe, puis deux jeunes filles de déception pour Gaétan, de n’ê- 
Mlles Yolande et Jeannine Bntm- tre pas reconnu. Non qu’il eut 
met, des connaissances des Mar- voulu que Marcelle fui renouve- 
celle et de Dolorès. Les demoi- lat ses remerciements pour le ser- 
selles Brummet ont les cheveux vice rendu : mais, si elle l’eut re­
toux; toutes deux sont charman- connu, cela aurait établi comme 
tes et fort populaires Cne dirai- un )ien entr’eux.... Eh# bien, il ai­
re de jeunes gens causent avec tendait. .. Plus tard, quand ils de- 

amis ; la conversation parait viendraient plus intimes, ils cau- 
être très intéressante et très gaie, seraient ensemble, du passé, si'

Achetez les Marchandises 
ANNONCEES 

Comparez et Choisissez.

І
:

es vous

PUBLIC NOTICE ►T

Souvenirs MortuairesPublic Notice is hereby given 
that I will sell at public auction 
on Saturday the 29th day of De­
cember next in front of the Wourt 
House in the Town of Edmunds- 
t< n, in tb? County of Madawas- 
ku, in the Province of New 
Brunswick at two o'clock in the 
afternoon, the following piece or 
ptr el of land with the buildings 
thereon known and described as 
follows :—

All that certain lot, piece or 
parcel of land and premises si­
tuate, lying and being in the Town 
of Edmundston, in the County 
of Madawaska, and Province of 
New Brunswick, bounded and 

described as follows :— Being 
part of Lot Number one (1) 
North-East of the River Saint 
.1 ahji granted to one late Francis 
R ice : eginning at the westerly 

„ angle of lot Number one hundred 
and fortv (140) as shown on a 
plan of..Riççl»nd, so called, prepa­
red by' Régis Theriault, D.L.S., 
foi J. Frank Rice and John M. 
Stevens, dated November fifth, 
1916, where said Westerly angle 

V intersects Bernier Stret and

ACIDITE

« і ■vousLa cause commune des diffi­
cultés digestives est l’excès d’a- 
ydité. La Soude ne peut altérer 
cette condition et elle brûle l’es- 
‘omac. Il faut prendre quelque 
hose qui neutralisera cette aci 
iitc. C’est pourquoi les médecins 
onseillent au public d’employct 

"S Lait de Magnésie Phillips.
Une cuillerée de cette prépara 

l'on délicieuse peut neutraliser 
ilttsie-.t's fois son volume d’acide 
Il agit instantannément; le sou­
lagement est prompt et très ap 
•tarent. Tous les gaz sont dissi- 
oés ; le système ep entier se trans­
forme. Essayez cet anti-acide par­
fait, et rappelez vous qu'il est 
tout aussi bon pour les enfants, 
agréable à prendre.

Tout pharmacien a en vente ce 
produit authentique prescrit.

№ CHAPITRE III 
LA REINE DU BAL

PouA l’une des extrémités du salon
Vos Parents St Ліві. 

penseront àh
Vos Chers Défunts VIANDE!

LEGUMESSi vous leur distribuez de* 
cartes mortuaires qu’ils pla­
ceront dang leur livre de 
prières.

Nous pouvons vous impel, 
mer différentes qualité* de 
cartes mortuaires dont le* 
prix conviennent à toutes les

essa-
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Demandes

LE MADAWASKA
І Edmundston. ...... H.-B.

У; ILLIPS1 .ЛіБаc Г Magnesia

(A Suivre)

»
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Victori
Les Meilleurs Parfume 
dt Poudres à Toilette 

■ont à la
PHARMACIE BREAU
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І] Suivant!
A VOUS, топаіеші

Une Іхзппс chaise et 
un barbier d’expérience 
vous attendent — avec 
clipper électrique ou pei­
gne et ciseaux — pour 
vous donner la coupe la 
plus prompte et la plus 
belle que vous ayez ja-t 
mais eue. Shampoo, bar­
be et message aussi, si 
vous le désirez I

Salon Paul
Paul Soucy, prop. 

Voisin des théâtres.

L’CMBCE DU 
BEFFUCI

Grand Roman Canadien Inédit 
par Mme A.-B. Lacerte.

Tous droits réservés, 1925, par Edouard Garanti,' 152, Ste- 
Elisabeth, Motnréal, P.Q-, où l’on peut se procurer ces 

volumes au prix de 25 sous, par la poste 30 sous.

S»

M ! і
U il

:

3Г
m.

с~
л-

;

dJ
iiM

M
ur

aa
j*

*

r ;

-:
M^>

3-
4,

- -
T

ііт
ш

Ш
Ш

і
ha

p*
 4

*



Ш ' шши

■ '

- <-и
>Edmundston, N.B., 6 DECEMBRE, 1928. LE >tADAWASKAfl

ч

CINQI funt, rendit avec art la messe des 
morts partie en grégorien, partie 
en chant polyphonique.

La conduite au cimetière pré­
sidée par le curé de là paroisse a- 
vait quelque chose de touchant. 
Cinq des fils du défunt Ainsi que 

unique gendre étaient les por­
teurs. Le riche cercueil tut dépo­
sé dans un caveau en brique au 
milieu du lot familial.

On remarquait dans te cortège 
outre les noms déjà mentionnés 
et tous les membres de la famil­
le jlu défunt, enfants' frères et 
soeurs, M. le docteur ( Archam­
bault, M. le dentiste Cyr de Fort- 
Kent, M. Pius Michaud, M. Wil­
frid Sirois de Ledges, M. Enoil 
-Michaud d’Edmundston, MM. Al- 
phée Nadeau, Fred Michaud de 
Fort Kent, etc.

La Nouvelle Barre de 
Chocolat x

Edmundston’* Leading DRUG STORE

RAYMOND BREAU A tü% Crémeuse, fudge divinity ra- 
goutent avec walnuts, recou­
vert d’un chocolat délicieux 

et doux.

Д №Chimiste et Pharmacien sonK
, >• Achetez dès maintenant et profitez d’un meilleur ■ ;1 

choix, - ’ W.J. Zojd CtiocoAteoo-, l.imilea, -Гlé. її
ou-

«y?
I#». POUR HOMMES:—

Cigares dan»/jolies boîtes de Noel, et cof­
frets en cèdre; Cigarettes en paquettages de 
Noel; Pipes Dunhill, Ropp, Aonian, «Itc.

Allumeurs de Ronson, Thorénts, (etc. ;
F urne-cigarettes, porte-cigarettes; Sacs à 

tabac, cendriers. Razoirs, service à toilette et 
à barbe, sadennefjtes et savon de luxe, lanter­
nes électriques, Flasks, articles en tuir;

Brosses à cheveux, «te.

POUR DAMES:—

Jolies boîtes de Chocolats et Coffret èn 
cèdres, toutes grandeurs;

Articles de toilette par Houbigant, Coty, Pi- 
ver, Yàrdly;

Parfums de Renaud, Rogx Gallet, etc., etc;
Services ,mamcure, et de voyage;
Papeterie de luxe; cartes à jouer; allumeurs 

dp cigarettes;
Articles de fantaisie.

”w!
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її
■ R. І. P.
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AVANT D'ACHETER AILLEURS 
VENEZ VISITER NOTRE BEAU CHOIX DE 

CADEAUX DE NOEL

ЯКИ

Жloct.BONBONS » CHOCOLATS 
à la

PHARMACIE BREAUSpéciaux pour les Fetes іU tte. HR
•mNous en avons un grand assortiment de la meil­

leure qualité que vous pouvez obtenir.
Services à toilette — Parfums — Sacoches m cuir pour 

dames — Bourses en cuir pour hommes — Verre taillé chinois 
— Argeifterïa — Service à correspondance — Papeterie de 
Noel — Etc.

tyr.

F. T. LAJOIE Ш.
Les Funér aille sde

Sieur Thomas Lang
шh faible 

le tête," 
leendo #• r

'-2SIі traitée 
je dé. Mardi sori lé 27 septembre, dé­

cédait paisiblement à sa demeure, 
à Page de 62- ans, feu Thomas P. 
Lang entouré de sa famille affli­
gée. Le défunt laisse pour pleurer 
sa perte son épouse inconsolable 
et ses 11 enfants dont trois sont 
mariés, deux sont prêtres, l’abbé 
Alfred curé de St-Isidore et l’ab­
bé Ernest curé de St-Joseph, ain­
si! qu’une fille religieuse de l’As­
somption et supérieure du cou­
vent de St-Quentin. Aussitôt la 
mort du défunt annoncée la famil­
le reçut plusieurs messages de 
condoléances et de sympathies, 
entre autres de Mgr. L. N. Du- 
gal curé de St-Basilé, des abbé.-. 
A. Melançon curé de Campbell- 
ton, Levasseur curé de Tracadie, 
Haché curé de Paquetville, des 
religieuses de St-Basile, etc.

Pendant les trois jours où les 
restes mortels du défunt furent 
exposés en chapellej ardente à sa 
demeure une grande foule de pa­
tents et d’amis se pressèrent de­
vant sa tombe pour rendre un 
dernier témoignage de sympathie 
à celui qu’ils avaient-si bien con- 
nii- et estimé.

Les funérailles fixées au vendre 
di le 30 novembre furent des plus 
importantes. La levéé du edrps fut 
faite à domicile par M. le curé 
Eug. Michaud. Le service funè­
bre fut chanté par un des fils du 
défunt l’abbé Alfred, assisté du 
Rév. P. Lambert curé de St- 
FYançois, et du Rév. A. Martin, 
curé de St-Léonard (ville) com­
me diacre et sous diacre, tous deux 
anciens curés de Clair. Pendant 
le service des messes basses fu­
rent dites aux autels latéraux par 
l’abbé O. Boulanger représentant 
le collège de Ste-Anne dc la Pocà- 
tière et par l’abbé Ernest, lç, se­
cond des filsd u défunt, prêtre. ,.

On remarquait au choeur à part 
les prêtres déjà mentionnés, le 
Rév. W. y Conxvay, curé d’Ed­
mundston, Te Rév. M. Üormand 
turé de Fort-Kent, le Rév. C. 
Nàdcau aumônier des soeurs de 
St-Basile, le Rév. A. Godbout cu­
ré de St-Hilaire, lé Rév. A. Lynch 
curé de Rivière-Verte, le Rév. B. 
Saindon curé de St-Léonard le 
Rév. M. Manzerolle vicaire à St- 
Basile.

A la fin de la messe le‘Rév. T. 
Lambert rappela %n/., quelques 
mots courts mais vivement res­
sentis le souvenir des, qualités du 
défunt. “Ce n’est pas, dit-il, n i 
éloge funèbre que j’ai l’intention 
de faire à l’adresse du défunt dont 

'on fait les funérailles, mais un 
hommage que je désire rendre à 
ses qualités d’homme honnête et 
vertueux. Il.'fi's pas été un hom­
me brillant, selon le monde, mais 
un- humbjt trac- illeur pour lé 
V u des siens! Il a fait le bien 
sans bruit Ses labeurs ont été re­
compenses puisque nous voyons 
aujourd’hui deux de ses fils offrir 
la sainte messe peur lui et une de 
ses filles religieuse se presser près 
de sa tombe r* offrir ses prières 
agréables au Seigneur. Homme 
craignant DSéu, intègre, franc, 

loyal envers ses aiqia, coeur tèn- 
dre envers les pauvres, les mal­
heureux, sa vie peut-être citée èn 
modèle devant tons. Cependant 
n’oublions pas dans nos prières 
celui qui aujourd’hui devant le 
Dieu de toute justice 
peut-être : Avez pitié de moi vous

rection du docteur Laporte et de 
M. J. Paillard, beau-ftere du dé-

ЩEpicerie en généra! - Livraison à domicile 
TELEPHONE 24-11

LISEZ BIEN LES 
PETITES ANNONCES

» Plumes-réservoires Parker pour bureau et autres — garanties 
pour la vie.

CHOCOLATS de Noël — Moirs, Ganongs —— Page & Shaw 
— Pipes (en boite — Cigares — Etc.

de

І
le Comment prendreLAIT évaporé, 2 boîtes pour !________

DATES “Excellence”, là livre__ _____
SAUMON rose, la boîte_____________
TOMATES, grosses boîtes, 2 btes pour
CATSUP, bouteille 28 onces--------------
SUCRE granulé, 100 livres pour____-
FEVES au lard avec sauce au tomates,

boîte de 2 V* lbs pour----- ------------
FLOCONS de Mais (Com Flakes) 2 btes pour _ 25c
RIZ, avec cadeau, 10 lbs pour------------------ ,----------
POMMES “McIntosh” rouge, le peck_________80c

CES PRIX AU COMPTANT SEULEMENT

25c
23chit de

les renardsÛÉ vr 15c

HARRY K. KORK25c BJe prends de 45 à 60 renards 
tians l’espace de 4 à 5 semaines, 
peux enseigner à tout lecteur dc 
ce journal, comment les attraper. 
Pour renseignements écrire à M. 
W. 'A. Hadley, Stanstead, Que. 
69^—6d-21f.

23c
$6.10 Edmundston, N.-B. W«•

24c
J

:80c

!SERVANTE DEMANDEE
On demande une bonne ser­

vante pour emploi immédiat. S’r.d - 
resser à Mme E. J. Hubert, r i ■ 
Michaud, Edmundston, N.-B. 
700—lf-6d.

(>3%

S

i fi.1 A VENDRE
Balance “Internationale Day­

ton” à vendre à bon marché, près 
que neuve. S’adresser à Dave 
BOUCHARD, Edmundston, N.

675—j.n.o.25o.

Pour Vos Cadeaux! LE TEMPS DES FETES CHEZ
Yi .

■7 ■ 'À Jea я
■ (%! (ASNERJ Lingerie “Hyloom” de luxe, 

ifl pour darnes, Couvrepieds en 
r sois de diverses couleurs.—Ar- 
^ tides de toilette, fantaisi 

pAerie 4» luxe. Jouets i

B.Hre
% yII COUTURIERE 

Vous trouverez chez M. Vital 
Lajoie, chemin des Martins, une 
bonne couturière pour da 
Travail à domicile ou chez-elle. 
Aussi confection et .réparation des 
chapeaux.

/ e, pa­
ct dé-

corations pour arbr* de Noel.
»

Шrmes.ï

ARTICLES UTILES ET AGREABLES POUR CADEAUX 696—2fs-29n.
;«

IUI EPICERIES et FRUITS DE CH0DC
Livraison à domicile — Tél.: 16

A VENDRE
Un piano-orchestre électrique 

“Seibert” avec trois morceaux 
d’orchestre en bonne conditions. 
A vendre à bon marché. .S’adres­
ser à Jos. I. CORMIER, Grand 
Falls, N. B.
697—j.n.o.-29n. —

Z set
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reç 1

XMagasin JOS- MICHAUD№
ШШyIUT іla me St-François. I

lue
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Comme annonce 

cette bouteille de 
parfum 
FRISSON

Lfl (•wil II Г m
:4'

jjir 7D’AMOUR
Valeur $2 Gratis, j 1
..Envoyiez., seule-]
ment votre nofn et ] f
adresse avec 25c j________ r
pour couvrir les frais-de poste 
et d’emballage.

i- b-M y.Я .z-‘

SI ! Wti mm і’A Ш
il mù mJ.-P. PORTIER, Chambre 4, 

263 Ste-Catherine Est
Ш'l \s Complète En Serge Bleu

“HARROGATE" garantie

Paletots les Plus Chics

ІMontréalв

І29n—MA.J
-

$160.00
si le “Mystificateur” ne peut 
révéler l’âge de toute personne 
de 1 à 63 ans, les instruction* 
étant suivies.

Le “Mystificateur” est une 
nouveauté très amusante, pres­
que mystérieuse, que l’on peut 
porter en poche et avec lequel 
on peut passer de très intéres­
santes heures. Sur, plus de 10,- 
000 essais, aucun n'a failli.Dans 
vos soirées, réunions sociales, 
voyages, apportez le “Mystifi­
cateur". Simple coopération et. 
pourtant merveilleux. Le prix 
est de $025 seulement et la 
récompense est à vous Si le 
"Mystificateur” vous trompe. 

“Le Mystificateur"

Bçauceville, Qué.

DE RECOMPENSEPour Les Fetes
VIANDES FRAICHES-FRUITS - 

LEGUMES DE SAISON - EPICERIES 
BONBONS - BISCUITS

Vv

F
Robes de Chambre en soie brochée — Bas en soie et 
laine et autres qualités Chemises avec collets et 
cravates combinés, en broadcloth, soie couleurs nou­
velles, etc, — Foulards — Pantoufles — Gants — 
Cravates — Mouchoirs — Pyjamas — Sous-vête­
ments. Etc.

e.
.a-

le &
x

»- Prompte Livraison à Domicile 
: Téléphonez à 1M1

People’s Market
A. E. MICHAUD, prop.

! - Vi«°™-;----------- ------------- влшштт.
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Les Meilleurs Parfums 
et Pcrtidree à Tellettt 

sont 
PHARMAC

les bords américzins de la St- 
Jean. L’ouvrage est à refaire. 
Mous né perdons cependant pas 
espérance et nous croyons que le 
puissant Père Noe' nous l’appor­
tera.

—Plusieurs habitants de la pa­
roisse regrettent amèrerfient d’a­
voir ignoré nos conseils répétés 
de “Retour à la terre”. Les terres 
négligées pour l’amour des chan­
tiers n’ont pas rapporté le néces­
saire à plusieurs et voilà que la 
compagnie Fraser ne fait faire et 
n’achète aucun bois dans la pa­
roisse, cet hiver ; d’ou inqqiéture 
chez plusieurs. Et l’hiver s’annon­
ce dur. “ChoUcrabbe”, ge raffi­
nera-t-on ?

—Notre populaire forgeron, Bé- 
lonie Levesque, a maintenant une 
boutique munie des outils les 

plus modernes pour la manufac­
ture des traînes doubles et sim­
ples. M. Levesque a des dépôts 
dans les différentes paroisses du 
comté où on peut se procurer ces 
traînes garanties pour un prix 
modique.

—La grippe fait des siennes, et 
sans tuer, terrasse nombre de nos 
braves gens. Plusieurs sont obli­
gés de garder le lit. Espérons que 
l’arrivée de la neige va chasser 
cette visiteuse malvenue.

—Notre petite Cour de Justice 
est très acive dernSèremen. Le 
nombre des causes amenés devant 
elle en fait foi : 42 depuis le 1er 
octobre. Tous les accusés n’ont 
certes pas été condamnés, mais 
bien dans 37 causes. Trois ont été 
renvoyées et 2. retirées, et 3 sont 
en appel. Voilà le bilan à date.

■i—Plusieurs petits bootleggers 
trouvent que le trafic n’est pas 
payant quand ils sont pris. Quel­
ques uns trouvent la loi sévere et 
essaient de farder la vérité pour 
se clairer, mais c’est ai évident 
dans certains cas qu’il n’y a pas 
à s’y tromper. D’autres ne la far­
dent pas seulement, ils la faussent 
complètement avec une effronte- 
rié diabolique. Gare à cette der­
nière catégorie. Elle est dange­
reuse.

«—Nous apprenons que le cons­
table B. .G. Peters de la police 
provinciale Vient d’être promu 

sergent et qu’il est transféré à 
Bathurst où il doit prendre char­
ge d’une détachement. C’est une 
promotion bien méritée.Pluçieurs 
apprendront cette nouvelle avec 
joie pendant que quelques-uns se 
réjouiront de son départ. A ces 
deriers nous dirons que leur joie 
sera de courte durée car il sera 
efficacement remplacé par le ser­
gent W. H. Smith qui continuera 
l’oeuvre d’épuration, de toute sa

| ST.-JACQUES.N.B. | capacité reconnue,
—Les contribuables qui n’ont 

pas encore payé leur taxe de.com- 
té sont priés de le faire dïci au 20 
courant, s’ils tiennent4 à s’éviter 
«lu trouble et des frais. Le présent 
est positivement le dernier avis.

4
û F;- t\Ja

IEPRRAU '4te
/' —Malgré que le village de St- 

Jacques soitprêt à recevoir l’é­
lectricité attendue et promis 
puis quelque temps déjà, il sem­
blerait que nous en serons privés 
pour qn temps indéfini encore, car 
nous apprenons que le char “B. 
& A.” a eu la malencontreuse idée 
de "s’enfarger” dasn les fils élec­
triques et renverser la tour érigée 
avec peine et à grands frajs sur

: lisez et faites lu
••le MADAWASKA”
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PATRONISEZ NOS ANNONCEURS 

ENCOURAGEZ LE COMMERCE LOCAL 
LISEZ LES ANNONCES

•r Й
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- VENTE -

D’INVENTAIRE
j A L’OCCASION DES FETES

PROFITEZ-EN!
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QUELQUES SUGESTIONS POUR 
CADEAUX DE NOEL

■il PANTOUFLES pour dames, val. $1.25 pour
Notre magasin dit tout rayonnant de l’esprit de 

Noel car il renferme des cadeaux pour tous les goûta 
et à des prix pour toutes les bourses.

JOUETS—assortiment qui fera le bonheur des 
enfants: poupées, etc.

LINGERIE—de luxe pour dames et demoiselles.
OUVRAGE de fantaisie faits à la main—Cea ar­

ticles sont toujours appréciés des dames qui les re 
çoivent en cadeaux. Nous en avons un beau choix.

SACOCHES—les plus nouveaux modèles de 
couleurs résentes: $1.50 à $7.00.

Faites vos emplettes de bonne heure pour avoir 
la crème du choix.

yS
CE SOIR DANS 
CINQ MILLIONS 

DE FOYERS

Aussi pantoufles très jolies convenant pour cadeaux, 
yal. $1.50 à $3.00.■ I

ШШWm■H
ROBES en crêpe, un grand choix, valant $12. à $15. 
régulier, pour

УIl y a des temps ou toute l’a­
mour d’une mère ne peut changer 
la mauvaise humeur du bébé. Il 
n’y a aucun moyen de trouver jus­
te le malaise et cependant il faut 
faire quelque chose. C’est le 
temps du Castoria ! Quelques 
gouttes et le bébé s’endort. Ce 
merveilleux moyen de tranquiliser 
l’enfant est sans danger. H ne 
contient aucun ingrédient que 
n approuveront pas ici médecins 
et refuseront à votre enfant. En 
effet Castoria est un produit pu­
rement végétal. Les troubles ga­
zeux, la constipation, même la 
diarrhée peuvent être guéris. Le 
Castoria est plus ancien que vous 
l’êtes et les médecins disent en­
core: “rien de meilleur pour les 
bébés”. Un remède du vieux 
temps si vous comptez ses années, 
mais les parents sont du vieux 
temps s’ils élèvent leurs enfants 
sans son aide. Et au moins cinq 
miHions de mères modernes le 
gardent à la main jour et nuit, 
car vingt-cinq millions de Ьоіц 
teilles ont été achetées l’an der­
nier. Achetez la vôtre maintenant 
N’attendez pas d’en avoir besoin.

$8.00
Autres Robes à prix très réduits. ■

CHAUSSURES pour hommes, Dames et Enfants 
à prix réduits pour les Fêtes.ЩШ& !H

COUVRE-CHAUSSURES (overshoes) en satin noir 
pour dames, belle nouveautée.

COMPLETS et PALETOTS “Semi-Ready” 20 p. c. 
de réduction d’ici au 1er janvier.

1

ШШ Mme M F. P0ITRAS
rue Victoria.Une Visite vous convaincra que la qualité de nos marchan­

dises vaut celle que l’on fait valoir ailleurs — et le prix est 
généralement plus bas.I

POUR NOW,; P Fred T. LAJOIE VIsÉ

MARCHAND GENERAL 
Coin de rue Victoria et chemin St-Basile. Bonbons de Noel - Chocolats

“Moirs” à la livre et en boîte>

POMMES à la boîte ou quart 
Oranges — Raisins —«.Etc.m ENCOURAGEZ LE COMMERCE LOCAL 

LISEZ LES ANNONCES 
PATRONISEZ NOS ANNONCEURS JOUETS DE NOEL TRES VARIES

Cry for j*
Jt

Nombreux articles pour Cadeaux.M* 4

EPICERIES DE CHOIX AU COMPLET I

Cadeaux - Electriques ! Prompte Livraison à Г omicile. 
Téléphonez 108

1 ARCHIE ST-ONGEIP»
MPiÉSSpiLЙІІД
ттШттша
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Ч -іrue Canada.
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Chaufferettes Electriques

Bain-marie électrique й o
■

\ iMH

• ; ■ h-V
^•TAPISSERIES 

Françaises - jolie décoration pour lés 
de votre maison.

<

mm j Fers à Friser
Laveuses Electriques И n’y a peut-être rien qui relève davan tage l’aspect général 

d'une pièce que «les tapisserie» bien cht isies. Celles qifc nous 
vous offrons méritent spécialement vo' e attention. Ce Sont 
de nouveaux spécimen* avec des scènet de l’époque de Louis 
XIV, «le Louis XVI, de la dynastie de.: catiphes àtsbes, des 
empereure du Japon, et du début du LVIIÏ siècle. L’on n- 

marque dan» le group), ks ehjets popt lires "Une Caravan- 
n*T, “Une Fête Champêtre”, “Une Fête JaponnaUe”, «fcc.

Tapisseries en coton tissé serré, ai vifs colorie. Appro­
priées pour salle à manger bibliothèq % salon et passage. 
Dimensions 19x19 pces à 79x154 pces. Les prix varient de 
$1.00 à $25.00.

ш
>

% ■ -»■ INSCRIVEZ les mots “Joyeux Noel” 
jet votre signature sur une carte—atta- 
lchez-la à l’un des nombreux cadeaux 
pratiques que nous offrons et — cons- 
jtatez l’expression de satisfaction qu’elle 
ithanifestera. Rien ne fait plu? plaisir 
qu’un article utile.
Cette annonce ne représente que quelques- 

unes des suggestions. Visitez notre 
I nouveau magasin.

x
h s

Lanternes Electriques
Nettoyeuses Vacuum

ATTENTION!
Pour ne pa$ vous 

tromper.
Il nous fait plaisir d’annoncer que 
notre magasin occupe maintenant 
un joli local dans U bloc Dugal. 
ancien poste du magasin L. A. 
Dugal.
Nous offrons un en 
ment de ferronnerie, 
rie, pelntiHks, arfcides- électri­
ques, etc. i*

- AUSSI -

Coutellerie en argent 
Cuillères en argent 

Raquttes, 
Tobaggans,

CL!-.
iiWHWy

Ontfls.

— Aussi pdur Cadeaux de Noel —
Articles en verre de couleurs — Parfumeuses — Por­
celaine — Sacoches en cuir — Robes de Chambre/ 

pour dames et messieurs — Etc.
Ligne complète de lingerie pour hommes. Nn nou­
veau lot de souliers pour dames, (,

MADAWASKA
MERCANTILE

Company

* і
and aseorti- 

quincaiDe- Le Magasin ABBIS\f
-il

lifice Dugal — Voisin du B. de Poste voisin de l’Hôtel Royale.
eoooooooooooooooooooooooooi

A VOTRE SERVICE 1
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¥
Parfums 
Toilette

Шйіи—іаіиивтт....

I Cartes d’Affaires ]
Щ

■

Г-SL^ ^ 
IASKA X

SERVICE D’HYGIENE DE 
L’ASSOCIATION MEDICA­
LE CANADIENNE. AU FOYERЦ DORMIR LA FENE­

TRE OUVERTE
wі

Avocat
F. Dodd Tweedîe

Avocat M
rf Casier-P. "S” Tfl,: 42 <*і

RS dp Nous constatons qu’il est sur­
venu pendant les dernières an­
nées un changemet remarquable 
das nos habitudes personnelles. 
Un de ces changements les plus 

importants c’est l’habitude de 
dormir dans une chambre à fe­
nêtre ouverte.

Dans le passé, lors de l’appro­
che de la saison froide, on fermait 
même les fentes des fenêtres afin 
d’empiêcher l’entrée de l’air du 
dehors. Alors, auÿ, on protégeait 
toujours les malades contre l’air 
du dehors, 
mourir d’un souffle de vent.

On oublie souvent que la tuber­
culose est la première maladie la 
lutte contre laquelle 
pris par moyens de l’éducation de 
la population. On a tenté le con­
trôle des autres maladies par la 
coercion. On a insisté sur l’amé­
lioration'des maisons et des usi­
nes; on a'fait (’installation des 
appareils sanitaires. Si quelqu’un 

souffrait d’une maladie conta­
gieuse, on l’isolait s’il le voulait 
ou non.

On n’a pas entrepris la lutte 
contre la tuberculose de la mê­
me manière. Au lieu de la coer­
cion, on a pratiqué la persuasion. 
Le travail éducationnel ne s’est 
pas limité aux tuberculeux ; on l’a 
mis à la portée de "tous. Dès le dé­
but de la campagne éducation­
nelle, on a démontré la valeur du 
bon air et le besoin de dormir la 
fenêtre ouverte afin de retirer tout 
le profit possible de nos heures 
de sommeil. Ainsi, peut-être, a- 
t-on réussi à borner l’étendue de 
la tuberculose. *

Il est vrai que l’air du dehors 
est bon, .jour et nuit. Nous sa­
vons qu’elle est fausse la vieille 
idée que l’air du soir est nuisible. 
Il est vrai que pendant la jour­
née on profite des rayons du so- 
seil. mais voilà la seule différen­
ce entre les deux. Ceuà qui se 
sont accoutumée à dormier ' la 

fenêtre ouverte continuellement 
de le faite, parce qu’ils dorment 
mieux, ils se-sentent mieux et ils 
le sont aussi.

Il faut toutefois tenir compte 
de la température et du vent en 
ouvrant la fenêtre. S’il fait une 
nuit de vent, une petite ouverture 
suffit pour permettre la circula­
tion de l’air dans la pièce.' Profi­
tons, donc, du bon air qui est si 
facile à obtenir, et dormons tou­
jours la fenêtre ouverte.

Pour questions concernant la 
santé en général, écrire à l’as­
sociation Médicale Cgnad 
184, rue Collège, Toronto. Une 
réponse personnelle sera envoy 
ée par écrit. Nous ne répon­
drons pas aux questions tou­
chant la diagnostique et le 
traitement.

M.-D. CORMIEüDCAL Coins des rues 
Canada & Court 

Edifice Hall
DECEMBRE‘ :

B A.
Avocat, Notaire Public

LA NEIGE ■ Dernier Quartier, le 3, * 
Nouvelle Lune, le 12, 

Premier Quartier, le 19, І 
Pleine Lune, le 26.

éb:
3L.
4M.
SM.

N.-B. Edmundston, N. B
ï La neige tombe muette et blanche,

La neige tombe sur nos maisons.
Ses. grains; en minuscule avalanche, 
Couvrent nos toits de blanche's toisons.
La neige sait orner la fenêtre,
De blanchâtres et ouateux flocons,
En grains folâtres elle pénètre 
Jusque sur l’appui de nos balcons.
La neige tombe, muette et blanche,
La neigt tombe sur nos grands bois. 
Elle saupoudre la grosse branche 
Du vert sapin, ce maître des bois.

■
Ü Dentiste Avocat

Dr. Emile Nadeauvi
1-Е. MICHAUD I Avent.

S. François-Xavier, conf. 
S. Pierre Chrysologue,
S. Sabas, abbé. •
S. Nicolas, évé. et conf.
S. Ambroise, évê. et dôcL

Chirurgien-Dentiste
Bureau des plus modernes 
maintenant sur rue Prin­
cipale.— Tél.: 31.
En haut de chez

’*
Bureau : rue St-Françoia, 
autrefois occupé par M.

Pius Michaud. 
Edmundston,

comme s’ils devaient K 6J.:
7 V.JR -1

Lévite Michaud. 8|S. 1 Immaculée-Conception, 
'ijD. | II Avent.

n. a
-on a entre-
•i iô[E T. de la Ste Mai. Lorette. 

S. Dama se, pape et martyr. 
S. Constant, martyr.
Ste Odile, vierge.
S. Fortunat, évê. et conf.

11 M.
12 M.Médecin-Chirurgien

Casier-P. “S5'' '
P.-C. Laporte

CLAIR,
I.l’esprit de 

I les goûl
I

Tfl.: 46 13 J.IN.-a La neige recouvre le vieux gite 
Du pauvre lièvre insouciant.
Du gibier, elle dérobe la pisje 
Au fier chasseur, oui, très mécontent.
La neige tombe fine et tremblante,
La neige tombe sur nos grands champs.

Elle orne d’une robe éclatante 
Nos prés tout brillants de diamants.
La neige, dans son inconscience,
Couvre les piquets de bonnets blancs. 
Et avec beaucoup d’insouciance 
Elle cache l’herbe de nos champs.
La neige, ornement de la terre,
Est un don du divin Créateur. 
Prodiguons-lui dope dans la prière 
Des remerciements venant du coeur.

Un Juvéniste.

.
141V.
1 SIS. 1 Ste Chrétienne, vierfie.

■
A.-M. SORMANY Spécialité ( M«r”ii£fde» femmes

16(D. | III Avent.
17!L. | S. Lazare, évê. et conf. 
18]M.| S. Catien, évê. et conf.
19 M. 4 Temps. S. Ném.ne, mr.
20 J. S. Alfred, roi, conf.
21 V. 4 Temps. S. Thomas, apô.
22 S. j 4 Temps. S. Flavien, mr.

nheur des
Heures de Bureau 4

!-moisellea. N. B.

Pjui les re 
u choix.
îodèlee de

23Entrepreneur D. і IV Avent.Avocat
24'L. I Jeûne. Ste Emilienne, vg.
25 M.| Noel.
26 M. S. Ttienne, diacre, p. mr.
27 J. | S. Jean, apô. et évangéliste
28 Vi | SS. Innocents, martyrs. 
29|S. | S. Thomas de Canterbury. 
30!D. ! Le ïim. dans l’Octave
ЗIII— і S. Slyvestre. pape et conf.

A. BOUCHERAlbert J. DIONNE
Peinture—

Tapisserie— Imitations 
Frais Funéraires 

Spécialité: Réparation des 
vieux meubles. — 

Royal Hotel. Tel 126-21

BX 1Avoc-.t, Notaire Publiepour avoir
Bureau: Chez J. 

Voisin de Jos É.
Têtu
Bard. 
N. B.Edmundston

CHOSES UTILES 
A SAVOIR

PharmacieCollection
J.-A. CHAREST, VANWART ■

Juge de Paix — Com- ■ 
missaire — Cour Suprême ■ 
Spécialité :—collection des I 

comptes et prompte |

ST-JACQUES*' —'N.-B. I

CONTRE LA MALADIEfierté.
REFLEXION D’UN SAGE 
Tout le monde serait à -l’aise 

aujourd’hui, s’il n’y avait pas tant 
de gaspillage.

Edifice David 
voisin du bureau-de-poste COMMENT LES PREMIERES 

SERRURES FURENT FAITES,LA GRIPPE
Les irahides doivent être isolés 

et doivent garder la chambre. La 
température de la chambre doit 
être tenu uniforme. Eviter les 
ratigues, les refroidissements, les 
refroidissements, les régions in­
fectées et les agglomérations hu­
maines.

V Service Courtois 
Téléphone 189-21 La serrure moderne est un dé­

veloppement de la barre horizon­
tale placée à travers l’intérieur 
d’une porte. C’était une bonne 
substitution

HYGIENE EThocolat* PRECAUTION

BEAULE & MORISSETTE
ARCHITECTES

SPECIALITES: Edifices publics et religieux,
constructions à l’épreuve du feu.

OSCAR BEAULE ALBERT MORISSETTE
A.A.B.Q. & Ж.ІС.А. B.A.A. A.A.P.Q. R.I.C.A

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC

n boîte > une serrureArchitectes pour*,
quand on restait à l’intérieur, et 
i’ajuster de manière à ce qu’elle 
tombe en

J*. EN DECEMBRE>u quart.
place quand la porte é- 

tait {fermée de ’l’extérieur était 
relativement simple, mais soule­
ver la lArre de l’extérieur quand

Etc. La quinine et le tanip doivent 
être administrés au malade.

Comme aliments, on donne au 
malade du lait et des boissons 
diurétique, (Tisanes de chien-, « désirait entrer, c’était là le 
dent). problème. Ceqi s’accomplit en

Naturellement si la grippe est pratiquant un trou dans le cham- 
un peu maligne, on ne peut s’ex- ’tarde de la porte, dans lequel 
empter des soins du médecin. quelque chose destiné à soulever 

CONTRE LA ROUGEOLE !a barre était introduit. Ce fut
le premier trou de serrure et Vins 
trument employé pour soulever la 
barre était la première clef.

Le mois de décembre est géné­
ralement. au Canada, l'un des 
mois permettant la vie la plus 
saine qu’on puisse vive pendant 
le courant de l’année.

Si l’on ne commet pas d’impru­
dences, c’est-à-dire si l’on ne pas­
se pas brusquement du chaud au 
trois ou du froid au chaud, si l'on 
ne sort que chaudement vêtu, il 
n’y a guère de risque, dans l’air 
rendu si pur par les premières 
neiges, d’être les victimes des ma­
ladies si traîtresses qui affectent 
les voies respiratoires.

Evitez le plus possible les ap­
partements surchauffés où beau­
coup de personnes ont respire et 
se trouvent réunies.

1ES j
?

:і

PLET

icnne L’enfant doit garder le lit, bien 
^couvert mais non surchargé de 
couvertures. La chambre où il se 
trouve doit être chaude à l’abri 
du bruit et de la lumière vive. La 
chambre doit être bien aérée,mais 
autant que possible par la fenêtre 
d’une chambre voisine. Que l’en­
fant se tienne assis fréquemment., 

* au cours de la journée.
___ La bouche et les oreilles doi-

jE il
Comptables:— L’idée la plus simple pour em­

pêcher la barre de glisser était 
de percer un trou au somihet de 
la barre, qui pénétraerait aussi la 
gâche sur laquelle elle reposait, 
et poser une cheville dans le trou 
par la gâche. Le problème du dé­
barrage puovait s’accomplir par 
tout instrument qui soulèverait 
la cheville et permettrait à la 
barre de glisser en arrière. Puis 
si une série de chevilles étaient 
employées, qui toutes devaient ê- 
tre soulevées, le débarrage serait 
plus difficile.

Dans nos serrures modernes,les 
chevilles ont simplement été rem­
placées par des “sauteurs” sur 
lesquels la clef agit de la même 
façon. La clef à l’origine avait 
des chevilles de bois fixées pour 
correspondre avec les chevilles 
tenant la barre en place à l’inté­
rieur, et ces pointes prirent la for­
me des crans qui sont sur nos 
clefs modernes. Comme les habits 
n’avaient pas de poches en ce 
temps-là, l’autre bout de la clef 
était terminé en anneau et porté 
sur le doigt. Voilà pourquoi les 
clefs d’aujourd’hui ont générale­
ment un anneau au bout, une sim­
ple relique du passé.

I
W. Clarence McNiece

C. A. - C. F. A.
P. Lansdowne Belyea

C.A.-C. F. A.

BELYEA ET MCNIECE COMMENT L’ON
RESTE PAUVRE

і COMPTABLES LICENCIES 
Dans La Province De Québec Et Au Canada;

Auditeurs Pour La Ville de Campbellton 
Les Comtés De Restigouche Èt Gloucester, N. B.

Bureau: St-Jean, — Moncton, — Campbellton, N. B.

;vent être tenus dans une grande 
^ ' propreté. Toutes les trois heures, 
I I qu’on lui lave le nez, les yeux, les 
I ; oreilles et la bouche avec de l’eau 
^ j x>riquée chaude ou de ’eau de gui­

mauve. L’enfant doit être nourri 
de lait ou de potages légers. Tou­
te autre nourriture doit être ban­
nie.

' "'ЧІІ
(Recette à fuir)

D’abord l’on travaille le moins 
longtemps possible.

On ne prend pas soin de ce que 
l’on a; on laisse tout traîner.

On emprunte et l’on achète S 
crédit autant qu’on peut

Aussitôt qu’on a un peu d’ar­
gent, l’on court au tréâtre, au ci­
néma, au restaurant.

L’on fume deux ou trois pa­
quets de cigarettes par joun 

IL’on s’achète une automobile 
avec laquelle l’on sort tous les 
soirs par tous les temps et dans 
tous les chemins.

L’on ü achète de beaux habits 
que l’on met tous les jours et 
qu’on laisse traîner sur les chai­
ses et à la poussière.

L’on habitue lés en fan tsà sa­
tisfaire tous leurs caprices.

On laisse les voitures et les 
machines agricoles à l’air de tous 
hS temps.

On va flâner au village ou chez; 
le voisin tous les jours ou plu­
sieurs fios la semine.

L’on ne confectionne rien p:.r 
soi-même et l.’on achète tout chez 
le marchand.

On néglige de s’instruire sur 
les choses qui regarde son état, 
l.’on fait tout par routine. 1 -,

On achète à termes des pianos 
et autres instruments de musi­
que dont on 3eait pas se servir.

L’on habille les enfatns com­
me des poupées et l’on ne s'oc­
cupe pas de les fairs changer 
d’habits quand l’heure >st venue. 
REFLEXION d’une VIEILLE 

Tout le monde serait' riche au­
jourd’hui s’il n’y avait pas tant de

Z

ГЛ

A. E. MICHAUD, àі IIl faut isoler l’enfant, lui évi­
ter tout refroidissement au cours 
de la convalescence.

ECZEMA
Pour aider à guérir;—
Ee grand air et la lumière unis 

/ : q! à un exercice modéré sont con- 
i ’ seillés contre l’eczéma. Il faut su]

‘primer l'alcool et le vin. Les ma 
lades doivent se mettre au lait e! 
aux légumes. Il est ben de pren 
dre une légère purgation au suf 
fate de soude à la dose de deu> 
ou trbis cuillerées à café dans ui 
verre d’ean chaque matin. Une ti 
sane d’orge ou de chiendent ad 
ditionnée d’une ou deux cuille 
rées à café de bitarbonade d< 
soude par chopine d’ean est prise 
avec avantage.

Pour supprimer la démangeai 
son, on recommande les bains a 
vec 500 grammes d’amidon, (em 
pois).

Г1 est encore à conseiller les 
sels (ithinés), les eaux minérales 
qui épurent le sang. 

OREILLONS (ORIPIAUX) 
Lavez la bouche avec de t’eav 

bouillie, toutes les trois heures. 
Evitez les aliments“solides : don 
nez du lait, du bouillon, des lé­
gumes, des oeufs à la coque (peu 
cuits), des tisanes de chiendent. 
Mais le meilleur aliment, c’est le 
lait.

I “PEOPLE'S MARKET'і

lés murs ГViandes fraîches — Epiceries — Poissons 
Fruits — Légumes.

'■ лr
Telephone 18-11wct général 

es q* nous 
on. Ce Sont 
m de Louis 
atabes, de» 
le. L’on re- 
ie Caravan- 

e|tc.
oris. Аррго-
et passage.

: varient de

RIEN n’a jamais pu remplacer 
l’Aspirine comme antidote de la 
douleur. Si elle n’était sûre, le-, 
médecins qe l’emploieraient point 
et n’en approuveraient point l’u- 
sqce chez les autres. Si elle n’é- 
tart sûre tant de millions de gens 
qui en font usage rechercheraient 
Autre chose. Oui, mais à condi 
lion de vous procurer la véritable 
Aspirine (chez n’importe quel 

pharmacien), avec le signe Ba­
yer sur la boite, et le mot GE 
NUINE imprimé en rouge.

дррддооо^оооооовооооопооооооооороооооооооооооооооосй
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Vo£ кщф?
Seront-ils e 

de la noce?^frr4
CHARBONte

Rappelez-vous que j’ai tou­
jours en main pour prompts li­
vraison à domicile les charbons 
mous et durs.—Prix riisniMM 
blés.

*s — Pot- a il
Chambre/ | I

. Nn nou- fljr |

lJ|
--“HW T j
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I

Si. UUn mariage nécessite bien des préparatifs — lundfes 
•otas Importants, c’est l’enVoi des iiivitations, quo 
nous pouvons imprimer dans le plus court délai, sur 
jartes ou jolies feuilles en parchemin.

Notre Travail Imite la Gravure

JOHNj U
Tfl.: 172-31 — rue d 

EDMUNDSTON,
674—25 oct. 29tnars

►

Ile jMabatoaüha core que le ma 
bre et repoee 
temps qp’il a I 

Pendant la maladie, il faut en- ne ors des boii
i- ' 'ad- mn-ч reklak^.’V», І* - ~ ' **

N.-B.
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4Grande VENTE de NOEL
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«! THE EAT 
magasiner- 
étalées sur 
chaque paq 
tin endroit

* Ifl
Bfe

■
F; CARPETTES

REVERSIBLES
PRELARTS 3 SpecieUn évènement d’une grande importance dont chacun devra profi­

ter. Notre stock a été mis à réduction pour cette vente qui durera I Aux Pnx 4e 4 ou * i** Line? 
pendant fout le mois de décembre. Tout ce qui est nécessaire pour | ^шп* Cstock Complet de 
embellir la maison-est ici à termes faciles. Tous les articles seront Congoleum à io p. c. de ré­
livrés à domicile dans toute la province, ou gardés à notre maga-1 ^'tlonrt®“rt choisir

lê modèle que vous préférez.

■
f20x40 pouces .... 70c. 

24x48 pouces .... $1.00 
28x56 pouces X... $1.35 
32x74 pouces .... $2.05 
56x80 pouces

■

ISi kH
я annon- GI:■

1 1B :sin jusqu’à Noel, si c’est pour cadeaux.$4.00P SacI»' J
іШ ШШ ж ЩЛ ш. Ш CONFORTABLES Eiderdown. 

$11. à $35.00

Confortables en Coton 
$3. à $7.50

: 4,5

wmmm
ІШщЩШ

тШШ

№ ,h Uta
‘•'Ч/Ійіш-m "SSm

S xX\V" : :

Ecorcm ЩІЦДЦічm
ïm g■ IhbCARPETTE ) D’ESCALIER K;
S і I RAISINS

SAINDOt
DATES, p
FEVES at
PILCHAR
TOMATE!
ESSENCE
AMANDE
POUDRE
PRUNES
SUCRE eu
AMANDE

І
M і

Axminster — $2.20 la V::ge, 27 pouces de large.яsa SETS de VAISSELLES — Lumoge, 
97 morceaux valant rég., $150.00 pour 
$100.00 ,

Autres sets, 97 morceaux, en porcelaine, 
Pour $£0.00 en montant.

I LAMPES BRIDGE -■N

LAMPES DE PIANOWÊÊÈ'-

міИВІШШШ8Ш

m g
M

Beau choix de $9.00 à $32.00 1
1«

S

Un Autre Char de 
Chesterfields Krohler31■ ' Coin des rCK tîiiKï Sr'« щ mnK i5 mmmm m:mm І! #it Tout un char de Chesterfields 1er, plus jolis vient de nous arriver— 
37 sets ! En achetant Isn aussi grande quantité nous pouvons vendre 
à meilleur marché ces articles de qualité indiscutable. N’attendez pa- 
plus longtemps venez faire votre choix aujourd'hui pour l’avoir dan:; 
votqs maison à Noel. Qvkl joli cadeau I
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AMEUBLEMENTS CHAMBRE-A-COUCHERComprenant les marques Chickcring, Knabe# Willis, Ennis et Wil­

liams. Venez les essayer. $10.00 place un piano dans votre maison, 
balance à termjes faciles.

S 20 AMEUBLEMENTS DE SÀLLE-A-DINER
H
g En chêne solide, ou combinaison chêne et bouleau aux prix 
g spéciaux d|î: '

Robes d 
Chambri

Pantoufl

Foulardi

Quatre et cinq morceaux, chêne solide ou fini chêne, pendant 
cette vente pour

$95.00 à $345.00Phonographes Kolster 
Columbia Electriques. 

f Records - Musique en 
feuilies - Rouleaux.

$90.00 à $450.00m

Vùa'tonal V Columbiag

s — "A; Sms.
\m ш mJ xCARPEHES WILTON; Cravatesj K*':

vm m ш 9x9 pieds à $65.009 x 12 pieds à $75.00i »H . ;V j Autres grande .trs à prix réduits.

Л
km1

Chemise
Chandail

IM
SPECIAL AXMINSTERà-в

9 x 10^ à $30.00M 9 x 12 $35.00і—іШBed ■
Autres gran leurs à bas prix.

m іm Уm Bas>
■ I t,

M fâ AMEUBLEMENT EN FIBREГЛ
M r GanteЛ 10 ameublements en fibre, couleur variées, bleu et or, noir et 

vert, etc., avec couverture Mohair, velours ou crfïtonnes, pourU
Жm >

$30.00 і $35.00* % 4.
5Bs *ÊШш LITS - MATELATS - SOMMIERS&

NEUPRMS
Un. assortiment complet de lits Simmons, matelas et som­
miers à prix réduits.POUR SALLil-A-DEJEUNER et

<4 ne
12 ameublements de Saliva Déjeuner, six morceaux, buffet, 
table et quatre chaises> couleurs variées, au prix spécial de VOYEZ LE GRAND ASSORTIMENT DE JOUETS 

AU SOUS-SOL
50 TABLES à CARTES 
Tables Chesterfields ..

$2.25 ?*

$14.00 I ,$42.00 à $50.00
Nous avons une grande quantité de jouets de toutes sortes à des 
prix variés, qu; nous avons installés au sous-sol pour vous permet­
tre de les examiner plus à votre aise.CV0FFRE5 EN CEDRE

/
.Fini en chêne, grandes dimensions, finis à l’intérieur en cèdre 

solide, complet avec serrure et clé: $16.00 à $47.50. LES POELES ш \J. F. RICE «Nous les avons dans les trois 
meilleures marques — Mc- 

‘ Clary, Enterprise et Re­
cord. Couleurs vert et buff, 
blanc et bleu, et autres com­
binaisons ; prix réduits et 

termes de paiement faciles.

I B. ЛARGENTERIE
І іc Voyez notre étalage de cou- ' 

tellerie et autres articles d’ar 
genterie Community Plate, 
Tudor Plate, etc. Très joli 
pour cadeaux.

Marchand de Meubles * 
EDMUNDSTON
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fois tout à-fait oire.

EATON СЙОСЕТЕША
OPERATED BY *4". EATON C\..„ ■ Page Agricole MOYENS PREVENTIFS 

Lorsque les froids s’annonçcnt, 
il est bon d’appliquer de l’on­
guent ou de la vaseline sur la 
crête et es barbillons.

SE
THE EATON GROCETERIA—un bel endroit propiie pour 
magasiner—toutes choses nécessaires et d’un luxe tentant 
étalée* sur beUes tablettes^-les bas prix Eaton marqués sur 
chaque paquet—personne pour vous hâter ou vous retarder—<■ 
Un endroit pour magasiner avec écononiie et plaisir.

TRAITEMENT 
Lavez es parteis congelées à 

l’eau froide et appliquez un bon 
onguent.

LES MALADIES DES VOLAILLES 
lES PLUS USUELLES

La crête et les barbillons de­
viennent pâles, puis prennent une 
teinte rouge-noirâtre, et quelque-

3 Spéciaux pour Vendredi, Samedi et Lundi
AFFICHEZ CE TABLEAU AU POULAILLER L’Almanach de la Langue 

FRANÇAISE
:: Nous empruritons au “Progrès 

du Saguenay" le tableau suivant 
qu|e les éleveurs de volailles trou­
veront très utiles.

SYMPTOMES
Espèce de rhumatisme qui 

empêche le poulet de marcher fa­
cilement.

VERS
MOYENS PREVENTIFS 

Mettez le sujet dans un en­
droit sec et nourrissez-le bien.

L’almanach des patriotes est paru. C’est 
le quatorzième de la série, ce qui indique que 
que sa popularité n’a pas diminué.

Il présent ecette année une illustration 
plus complète que par le passé, des articles 
intéressants et portant sur presque tous les 
sujets qui peuvent intéresser des Canadiens 
et des Acadiens.

Procurez-vous en un exemplaire immé­
diatement pour votre famille.

LES CAUSES 
Terrain sale, humide.

SYMPTOMES
Pas de symptômes particuliers ; 

on trouve les vers dans les ex­
créments et les intestins.

TRAITEMENTEcorces d’oranges et Citrons mélangées 
Sas de 1 lb à 29c.

RAISINS “Califoumie” sans grains, 4 lbs pour ................
SAINDOUX, blocs de 1 lb ..... ................................................
DATES, paquets de 10 onces, 2 pqts pour ............................
FEVES au lard canadiennes, bte 18 oz, 2 btes...................
PILCHARDS canadiens bte 1 lb ......... ..............................
TOMATES en boîte, de choix, 2 btes pour ........................
ESSENCES “EATON”, Bouteille 2 ondes ........................
AMANDES écalées, 1 lb pour ................................................
POUDRE à Pâte Snowflake, bte de 1 lb..............................
PRUNES Canadiennes avec Sirop léger, 2 btes ...... ......  25c
SUCRE en poudre, pqt de 1 lb 3 pqts 
AMANDES Walnüts, sac de І lb ....

Frottez la partie malade, don -, 
nez une nourriture fortifiante et I 
une alimentaion concentrée.

39c MOYENS PREVENTIFS 
On doit fournir du sel de temps 

à autre au ^volailles, mais à très 
petites doses.

CRETE BLANCHE17c
23c LES CAUSES

Bâtisses malpropres et généra­
lement malsaines.-

19c
14Ê4
25c TRAITEMENT 

Pour les adultes, donner 1 
grain de santonine, et deux heu­
res après, vous donnerez une cuil 
lerée à thé d’huile de castor ; pour 
les plus jeunes, ne donnez qu’une 
demi-cuillerée.

21c SYMPTOMES 
Des éruptions teigneuses 

!a crête.
58c sur15c En Vente à Notre Comptoir

Le Madawaska27c MOYENS PREVENTIFS 
Propreté dans l'établissement, 

led ustensiles, le breuvage et la 
nourriture.

55c

Casier 159 Edmundston, N.-B.CRAMPESCoin des rues Canada et de l’Eglise — Edmundston, N.-B.

TRAITEMENT 
Lavez parfaitement la crête 

dans l’eau chaude à laquelle 
aurez ajouté des désinfectants,et 
frottez-la ensuite avec un on­

guent carbonifique.

LES CAUSES L’humidité.

vous

àjJuJ wîi

Le ministère des Travaux publics recevra jusqu'à midi, le 
!rm,dl îifi decembre l928 des -omissions pour la construction 

' " «“ce Publ‘c =‘. Buctouchc, N.-B.. lesquelles soumissions 
de\ ront être cachetées, ad res ces au soussigné, et porter sur 
1 enveloppe, en sus de ladre; se, les mots; “Soumission pour 
un edifice public, Buctouchc, X.-B."

< >n peut consulter les plans et le devis et se procurer des 
torm.des de soumissH n aux bureaux de l’Architecte en chef 
du ministère des 1 travaux pu' lies, Ottawa, de l’architecte ré­
sident, vied edifice du Inirea; de poste, Saint-Jean, N -B et 
du maître de poste, Buctoucl , N.-B.

11,1 "e tiendra compte q- e des soumissions faites 
formule fournie par le mini: 1ère, conformément 
fions mentionnées dans lad it, formule.

P" cheque égal à 10 p. h ) du montant de la soumission, 
tait a 1 ordre du ministre des Travaux publics et accepté par 
mie banque a charte, devra ; compagner chaque soumission. 
”H acceptera aussi comme ga antie des bons du Dominion du 
Canada eut des bons de la Co: pagnie du chemin de fer Cana- 
.dicn-Xatioiial, ou des bons c'. un chèque, si c'est nécessaire 
pour completer le montant.

On peut se procurer au .mean d;- l’Architecte en chef 
ministère des Travaux public . des tracés bleus (blue prints) 
етпт rmssain,t "n,.fhÇ4“c de .anqile accepté au montant de 
h-ll.OO, payable a I ordre du n nistre des Travaux publics Ce 
cheque sera remis si le sown sionnairc offre une soumission 
reglllicre.

і

HYDROPISIE DU JABOT

A GOOD STORE TO 
ЦР BUSINESS WITH

LES CAUSES 
Mauvaise alimentation.

SYMPTOMES 
Le jabot est plein d’eau.

Nous Pouvons Facilement 
Résoudre Vos Problenes!

MOYENS PREVENTIFS 
Bien se rendre compte de l’ali­

mentation du troupeau.

TRAITEMENT 
Mettez l’oiseau la tête en bas, 

lavez le jabot, faites vomir le pou­
let et se vider le jabot, Tenez le 
poulet à la diète et donnez-lui du 
charbon de bois.

sur la 
aux condi-z

Veston de 
Maison

Robes de 
Chambre

Pantoufles

Poulards

Kimonos GALE DES PATTES

St LES CAUSES
Présence sous l’épiderme d’un 

parasite appelé acare.

SYMPTOMES
Pattes courbées et difformes, 

décolorées.

& Pajamas

Robes en 
dentelles

ft
Z,m/

56/
Par ordre.

S. E. O’BRIEN,
і. MOYENS PREVENTIFS 

Surveillez bien le troupeau. Si 
lus pattes paraissent sécher, frot- 
tez-les avec

Gants è; Ministère des Travaux ptibl 
o Ottawa, le 24 novembre,

ooooooooooooo<»oe*>oooocrc ...................................................

Secrétaire.-,
1< s.un peu (le saindoux 

ou d huile. On doit user fréquem­
ment de ce moyen.

L
Bas

AnCravates mùà Pantouflesri TRAITEMENT 
Laver les pattes dans de l’eau 

chaude avec savon : vous y ajou­
terez de la paraffine ; grattez les 
pattes, frottez-les ensuite avec de 
l’onguent souffre : répétez l’opé­
ration pendant 10 à 12 jours.

€
Chemises

Chandail»
MouchoirsШ&: ч

€ Ü v‘ sFoulards

Lingerie.
Bas ftt’fevà

È
- )

FAIBLESSE DES PATTES
EPARGNEZ

SURI < COUT DE VOS 
CARTE. DE NOEL ET DU 

JOUR DE L’AN

En Les / :hetant Localement

P« LES CAUSES
Héréditaire, ou, croissance trop 

rapide et manque de nourriture 
propre à aider à la formation des

yGant* s
І t

m
<*4. -- ;

-,?OS.

-SYMPTOMES
Difficulté à se tenir debout ou 

à marcher, ou incapacité complè­
te de ce faire.

MOYENS PREVENTIFS 
Elevez des sujets provenant de 

troupeaux sains seulement, e pas 
forceV indûment la croissance ; 

donner une nourriture 
et exercice.

Notre magasin présente une apparence attrayante pour les Fêtes 
et offre un étalage abondant d’articles pour cadeaux. Apportez- 
nous votre liste.

ffi X
5".. i
\ ' і Nos échan lions de Cartes de Noel 

et du Jour d< l’An attendent votre ins­
pection. Les modèles sont plus 
breux que ja tais et très variés.

En achetai ces cartes à notre atelier, 
vous n’avez i ?s à payer la commission 
des agents d î compagnies étrangères.

Donnez v- Are commande de bonne 
heure et prof ez d’un meilleur choix.

M
nom-

Coupon GRATUIT avec chaque achat de Un Dol­
lar, bon au tirage du Radio Marconi sans batteries

9 y-ii-v
appropriée\

TRAITEMENT 
Modifier la nourriture et y in­

troduire des ingrédients propres 
à favoriser, la formation des os; 
mettre ces ingrédients chimiques 
dans l’eau ou autre breuvage. Si 
le poulet est gravement affecté, le 
tuer tout simplement.

4

gabibgINrobo Le Madawaskatx
EDMUNDSTON, N.-B.

Rup de l’Egljte-----------------Casier 1S9ENGELURE“LE MAGASIN TOUJOURS D’AVANT”
Edifice Madawaska rue Canada. LES CAUSES 

Exposition au gros froid.
SYMPTOMES

N.B.—Nous n’envoyons pas d’échaatillons 
la malle. Ils sont visibles à notre corns
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Prix l’exemplaire . . 25 sous

SUCRE
GRANULE

CACAO 
De Qualité

Sacs de 10 lbs Sacs de it lb

65c 15c m
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fligée au cours de, son-travail. M. 
Ouellet s’est donné un 
hache sur un pied et le 
qui lui a donné les premier» Pan­
sements a jugé à propos de le 
faire conduire à l’hôpital.

000000000Д°ДОООООООООООООООООООСХ)ОООООООООООООВООв5

maison qu’il a acquis de Mme 
Dugal.

—Au comptoir du “Madawas­
ka vous trouverez de jolies boites 
de papier à lettres d’importation 
française. Elles conviennent très 
bien pour cadeaux de Noel.

—M. J. L. Hoyt, représentant 
la First National Pictures à St- 
Jean, était en ville ces jours der­
niers. >

—M. J. L. Landers de Monc­
ton, autrefois de cette ville, a 
passé 
ment.

| NOTES LOCALES | ACCIDENT deVotre Succès :iil %M. J. Ouellet, de Lac Baker, 
a été transporté à l’hôpital du St- 
Sacr,entent de Québec, à la suite 
d’une grave blessure qu’il s’est in-

I
—M. L. A. Gagnon, chef du 

service du Revenu dans la pro­
vince, était en ville ces jours der­
niers par affaires.

—Mlle Béatrice Martin de Van 
Buren, était l’invitée de sa soç.ur 
Mlle Agathe Martin, ces jours 
derniers. /

—Mme R. V. McCabe est par­
tie pour St-Jean où elle assistera 
à la convention annuelle des Girls 
Guide. Un grand nombre d’off-i 
cières de toutes la prôvince as­
sisteront à cette convention qui 
durera une dizaine de jours.

—M. L. A. Landry de Boston 
a passé la fin de semaine en ville.

—M. Camille David est parti 
la semaine dernière pour Camp- 
bellton où il est entré au service 
de la Cie Eaton, au département 
de la marchandise sèche.

—Mme Betrrand qui demeure 
à l’Hôtel-Dieu de St-Basile de­
puis quelques années, était en 
ville cette semaine l’hôte de 
nièce Mme F. E. Fournier.

1—M. Josepjh David vient de 
transporter son magasin “Cen­
tral Cash Store”, dans l’édifice 
Dugal, voisin du bureau-de-poste. 
Il occupe maintenant un vaste 
magasin lui permettant d’étaler 
plus facilement sa marchandise, 
et de doner un meilleur service à 
sa clientèle.

S- Votre succès se mesure par votre compte de banque 
quel que soit votre revenu ou veltre habilité person­
nelle.—Plus d’une promotion, plus d’un succès d’af­
faires qui vous paraissent rapides sont dus à l’é­
pargne régulière intelligemment comprise.—Préle­
vez régulièrement chaque semaine sur votre 'salaire 
quelques dollars et venez les déposer à un compte 
d’épargne où vous trouverez à votre service un per­

sonnel coufitois et compétlent.

La Banque a une succursale lout pris de chez vous et accueille avec la 
même courtoisie tous ses clients.

t ,
J. Clark & Son Ltee. л CINQ SOUS LE NI

e=*

m EDMUNDSTON, N.-B.
RADIOS WESTINGHOUSE 

FOURAISES FAWCETT - CARIOLES

elques jours ici récem- V" , <A

dniLГГ”Г-
essieurs A. Belzile 

tallation des i 
aation et la cl

Le faiti pasteurisé < 
dyphtérie et t 
berculose son

UN GRAND AV,

—La sofrée donnée au Mont­
martre sous les auspices de l’as­
sociation des Girl’s Guide a été 
un véritable succès.

—Mme Frank

.I
'

• V
m

HARNAIS-FOURRURESGagnon a du 
être transportée à l’hôpital de St- 
Basile mercredi matin. Tous ses 
amis regrettent son état grave.

—M. Archibald Fraser de Fré- 
déricton était en ville ces jours 
derniers.

—Mme A. A. R.ckard

5 MLA BANQUE PROVINCIALEu ■

’ Demandez Nos Prix Avant d’Acheter.

Conditions de Paiements Faciles
gérant local

t DU CANADA
Président du Conseil d’Administration1

L’HONORABLE SIR HORMIDAS LAPORTE
2e Vice-président
M. S.-J.-B. ROLLAND

Président du Bureau des Commissaires Censeurs 
L’HONORABLE N. PERODEAU 

Lieutenant-Gouverneur de la Province de Québec

Vice-président du Bureau des Commissaires-Censeurs
L’HONORABLE E.-L. PATENAUDE

CHS.-A. ROV, Gérant général.

F. E. FOURNIER,I a reçu
jeudi dernier à deux tables de 
bridge.

1er Vice-président
M. TANCREDE BIENVENU-

ранайпніишніаіішшмаи»
sa

NAISSANCES POUR Les HOMMES Il nous fait plaisir d’a 
tention du public sur 
initiative que viennent 
dre Messieurs A. Belzi 
fabricants de crème à 1 
commerçants de beurre 
nus. - -

Le 1er décembre est née-à M. 
et Mme Gabriel L’Itaien une fil­
le baptisée Marie, Viole, Paula. 
Parrain et marraine M. et Mme 
Paul Ouellet..

—Le 30'est née à M. et Mme 
Léon Boudreau une fille baptisée 
Marie Noella. Padrain et 
raine M. et Mme Ludger Pérusse.

—Le 1er, est né à M. et Mme 
Adélard Bossé un fils baptisé 
Joseph, Orner, Gérard, Parrain et 
marraine M. et Mme Frank Le­
vesque.

g (1

Messieurs Belzile vi 
terminer Installations 
ne» dispendieuses pou 
teurisètion du lait.

Leur établissement 
pourvu d’une chambre 
dissement artificiel où , 
conservé à l’abri de toi 
«mations. Le procédé 
teillage et de nettoyaç 
teilles et autres ustensil 
derne.

■ Succursale à Edmundston, J.-A. BACON, Gérant. fmar-
—Samedi le 8 décembre, dans 

le soubassement de l’église pa­
roissiale, les Enfants de Marie 
donneront leur deuxième partie 
de cartes. De nombreux prix 
ront

Шаж

і sc-
donnés, dont voici quelques- 

uns : un miroir valant cinq dol­
lars, une boite de chocolat Moirs 
de 5 livres, 2 plateaux en argent, 
un set de buffet, trois morceaux ;

boîte de cigares, jolis articles 
en porcelaine, boite à bijoux, bon­
bonnière, mouchoirs, cravates 
pour dames et messieurs, piu- 
sieur autres boites de chocolats 
de une etdeux livres, vases à 

de fan-

TROUVE
Dimanche le 2 décembre, un 

chapelet monté en or a été trouvé 
sur la rue, en face de chez M. Vi- ! 
tal Albert. Le propriétaire pour- j 
ra le reclamer au bureau du Ma-1 
dawaska en payant les frais d’an- 
nonc.e.
701—2f-6d.

t

MM. Belzile corn 
dans quelques jours li 
tion du lait à domicile 
péroné qu’ils recevront 
couragement que mérit 
le initiative.

La pasteurisation tu 
, mes de la typhoïde, de 

rip et de la scarlatine, 
dies se propagent gé 
par le, lait que les ër 
somment. En employ; 
pasteurisé, on se prêt 
tre ces maladies, on ] 
enfants tout en leur a 
metllear développemei 

La "pasteurisation r« 
cilles de la tuberculô 
s ifs. C'est un autre av 
préciable qui est offert 
il en coûte un sou d 
MM. Belzile vendront 
prix courant.

La clarification du 
procédé qui enlève tou 
tières solides dans le 
ce lait ne laissera pas 
d’impuretés dans le foi 

/ res et autres récipient 
"Dans plusieurs vil 

du lait pasteurisé est 
par la loi, ce qui en d< 
avantages. Dans not,ré 

_» pas de règlements ; 
mais nous sommes ass 
population comprendr 
faits du lait pasteurii 
en faire un grand usa; 
fièrement pour les enft 

Il est assez rare de i 
tite ville comme la nô1 

dte lait pasteurisé. I 
quoi nous félicitons A 
de leur entreprise et 1 
tons tout le succès i 
tent.

une
&

3>
■

î з
fleurs, tasses et sopcoupes 
taisie, etc. Un sacl de sucre sera 
tiré au sort comme prix d’assis­
tance. Un goûter sera servi gra­
tuitement.

—Mme Maurice Bernier de Ri- 
vière-du-Loup, était en ville cet­
te semaine l’invitée de ses pa­
rents M. et Mme Joseph David.

—M. Charles-Auguste Cham- 
poux est retourné à Campbellton 
cette semaine par affaires.

—Mtre A. J. Dionne a passé une 
partie de la semaine à St-Jean.

—M. et Mme M. D. Cormier 
ont reçu un groupe d’amjs diman 
che dernier à un bridge à trois' 
tables.

—Nous apprenons que M. H. 
P. Frechette de Madawaska Me., 
est dangereusement malade.

—Le constable Peters est par­
ti mardi midi pour Chatham où 
il exercera ses fonctions à l’ave­
nir. Avant son départ il avait été 
promu au grade de sergent. Le 
sergent Smith le remplace ici.

—Il y aura une grande partie 
de cartes à la salle Denis Bour- 
goin samedi le 8 décembre, pour 
bâtir une église du côté sud-est 
de la rivière Madawaska. Plu­
sieurs beaux prix seront distri­
bués. En plus un chapelet 
sera donné comme prix d’assis­
tance. Goûter servi gratuitement.

—M. Wilfrid E. Michaud de 
Cabano était de passage en ville 
cette semaine par affaires.

—Le magasin de ferronnerie 
et quincaillerie, “Madawaska 

Mercantile”, propriété de MM. 
Henry Dubé et Martin Thériault, 
est maintenant installé dans 
nouveau local, édifice Dugal voi­
sin du bureau-de-poste. Il nous 
fait plaisir de noter le progrès 
accompli par ses deux jeunes hom 
mes d’affaires dont les débuts ont 
été plutôt humbles.Leur magasin 
est maintenanftrès bien situé, et 
nous sommes assuré que le pub­
lic saura reconnaître leur noble 
travail. ,

—Lisez nos annonces cette se­
maine. EMes en valent la peine 
puisqu’elles offrent à solutionner 
le problème de vos cadeaux des 
Fêtes. Achetez de bonne heure. 
N’attendez pas à la dernière mi­
nute. Ayez pitié de ces pauvres 
commis qui finissent l’année en 
courant, pour servir leurs cqp- 
citoyens. En achetant maintenant 
ils peuvent vous servir avec beau­
coup plus de satisfaction.

—L’atelier de réparation de la 
chaussure de M. L. Hagebis est 
ouverte au public. L’installation 
et la machinerie sont très moder- 

Vous y verrez une machine à. 
coudre unique au Canada.

—Mme L. A. Dugal a déména­
gé cette semaine dans sa nouvelle 
demeure, à l’étage supérieur de 
son nouvel édifice. M. Saindon 
entrera sous peu dans sa nouvelle

a
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4 Plus de UN CADEAU QUI PLAIT A TOUS....1DONNEZ- LUI UNE BELLE BOITE 

DE PAPIER A LETTRES 
-ELLE L’APPRECIERA!

f. 70 ■ ....c est une belle cravate de soie. Notre assortiment 
est aussi considérable, incluant les marques qui nous 
sont exclusives. Les prix sont respectivement .75, 
1.00,1.50 et 2.00. Aussi boucles toutes nouées ou pour 
nouer vous-même.

Ansі
Ж 1deі

I :cès ■ -f

Joli assortiment de papier à lettres d’importa- 
!. en française, couleurs multiples, doublure de fan- ! 
ta aie. Très joli cadeau povr Noel.

^ Papier pour emballer les cadeaux de Noel. — t 
Etiquettes gommées pour paquets: 100 pour 25 sous. • 
—Etiquettes pour adresses : 5 sous la douzaine.

C’est le temps de faire faire vos cartes de visite 
it vos cartes de Noel et du Jour de l’An. Voyez nos ■ 
échantillons à notre comptoir.—Profitez d’un meil- ’ 
leur choix maintenant.

:
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Toux Jj

et і
Rhumes ?LE MADAWASKA ;

V--'
)drue de l’Eglise.

S ■

■ 
3 ŒB ÜW en or

Chevaliers de Colomb
mil IF Ш d’Edmundston

Mercredi le 5 Déc.*§: Wm IL APPRECIERA UNE SOIREE PAISIBLE....—et—

„..revêtu d’une aussi confortable robe de chambre. 
Car ces robes ont été confectionnées tout particuliè­
rement pour être confortables. La qualité exception­
nelle des tissus les rend en plus très durables. De cou­
pe élégante, dans une belle variété de dessins.

Dimanche le 16 Déc. SERVICE D’H 
A EDMUND!Assemblée régulière des 

bres du conseil ; le mercredi à 
huit heures du soir' et le di­
manche à 2 heures.—

son mem-

Le département de li 
voie une garde-mi 
donner des démons 
la prevention dee і

Mlle U; Dykemee 
du Service des gare 
eu départment de la S; 
ciel , est ectueilcme 
pour introduire Mlle < 
iiveeu qui doit passe) 
parmi nous pour doni 
férences et des dén 
sur la prévéntion de 
C’est le département 
les dépenses pendan 
mois, avec l'espoir qu 
le district scolaire 

r cette g 
permanei 

Mlle Belliveau est ; 
dé l’Hôpital St-Jean 

Є fit du-; 
cette ville ave cia Vi 

puis après un c 
mois avec ta bourse

*

Noel — la plus heureuse et la plus joyeu­
se raison de l’année. Aussi est-il vrai 
Ф 1 nulle autre saison un chèque n’est 
pi з apprécié, ni pli s utile à ceux que 
vous pourrez laisser après vous.

Grâce à notre police de Noel, 
pouvez assurer à votre femme, de bon­
ne heure en décembre, le payement d’u- , 
ne somme d’argent qui, à tous les Noels 
durant toute sa vie, lui permettra d’a­
voir tous les petits luxes et toutes les 
petites douceurs de la saison.

E. J. HUBERT, agent de district,
F. BERUBE, représentant.

EDMUNDSTON, N.-B.

!
%m UN CADEAU QUI 

SERA APPRECIE k

I, Vvous

UNE BELLE CHEMISE DE BROADCLOTH....
....fait toujours plaisir. Celles-ci sont de première qûa- 
bte, cest ce genre de chemises que choisissent les 
bronHrin«î!"^S paTtlcu!,ers pour leur toilette. EnLA COMBINAISON 

“HATCHEWAY”
Ne coûte pas plus cher, est 

plus confortable, et „dure phi s 
longtemps.—Aucun bouton à 
remplacer, pas de boutonnière 
à repriser.

Dans une belle boite de Noel 
elle est un joli cadeau pour le 
p?pa ,ou le mari.

En vente chez

pour
d’une

nf

M

^DOMINION LIFEir; U ASSURANCE COMPANY
der,nés

Champoux & Giguere
Ancien Restaurant Topping

die
mmAO пптсл —
est undo!

W«muM ONTARIO splacéDo dollar Чаг économisé - Demandez 
budgetaire gratuit.

L KASNER. Edmundston, N.-B. Le.
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